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Résumé 
La présente étude a pour but de vérifier si le QI et le sentiment de compétence 
interagissent lorsque l'élève doit performer à l'école et si cette interaction est à son tour 
modérée par l'âge et le sexe des participants. La moyenne en mathématiques, le QI, le 
sentiment de compétence en mathématiques, l'âge, le sexe et le statut socio-économique 
de 928 étudiants de souche franco-canadienne fréquentant les écoles secondaires de 
Montréal ont fait l'objet d'analyses' statistiques afin de vérifier les hypothèses de 
recherche. Tels que prévu, le QI et le sentiment de compétence en mathématiques 
corrèlent de façon positive et significative avec la moyenne en mathématiques de l'élève. 
Nos analyses ont aussi confirmé une interaction significative entre le QI et le sentiment 
de compétence. Une fois décomposée, cette interaction montre que chez les étudiants qui 
ont un sentiment de compétence élevé, la valeur prédictive du QI est plus élevée, alors 
que la relation entre le QI et la performance de l'élève ne change pas de façon 
significative chez les étudiants qui ont un faible sentiment de compétence. Enfin, ni l'âge 
ni le sexe de l'étudiant n'influencent l'interaction entre le QI et le rendement scolaire, pas 
plus qu'ils ne sont corrélés avec la performance scolaire. Les implications cliniques de 
cette recherche sont discutées. 
Mots-clés: Performance scolaire, QI, sentiment de compétence, interaction, modérateur 
âge, sexe. 
Abstract 
The pUl-pose of the present study is to find if the IQ and the student's self competence 
beliefs interact together when a student needs to perform at school. At the same time, this 
study checks if this interaction is moderated by the age and/or the sex of the participants. 
The mean grade in mathematics, the student's self-competence beliefs in mathematics, the 
IQ, the age, the sex and the socioeconomic status of 928 French Canadian students from 
Montreal high schools were analyzed to test the research hypotheses. As predicted, the IQ 
and the student's self-competence beliefs in mathematics correlated in a positive and 
significant way with the student's average grade in mathematics. Analyses confirmed a 
significant correlation between the IQ and the student's self-competence beliefs in 
mathematics. This interaction shows that for students with high self-competence beliefs, 
the predictive value for IQ is higher, but for students with low self-competence beliefs, 
the relationship between the IQ and the student's performance does not change 
significantly. Finally, age and sex do not influence the interaction between the IQ and the 
student's self-competence beliefs and are not correlated with his academic performance. 
Clinical implications are discussed. 
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Contexte théorique 
Dans les sociétés industrialisées, le prestige, le succès professionnel, le revenu 
et le niveau d'éducation sont des indices de la réussite d'un individu. Ces gages de 
réussite sont non seulement enviables pour le statut qu'ils accordent, mais aussi parce 
qu'ils sont associés au bien-être, au bonheur, à la satisfaction, ainsi qu'à une meilleure 
santé physique et mentale chez ceux qui appartiennent aux classes aisées de la société 
(Borooah, 2006; Davidson, Kitzingerb, & Hunt, 2006; Mirowsky, & Ross, 1998; Pearlin, 
Menaghan, Morton, Lieberman, & Mullan, 1981; Peiro, 2005; Reynolds & Ross, 1998; 
Ross & Van Willigen, 1997; Ross & Wu, 1995; Turner, Wheaton, & Lloyd, 1995). En 
revanche, ceux qui n'ont pas d'emploi ou qui sont plus bas dans la hiérarchie 
professionnelle, qui ont un plus faible revenu ainsi qu'un plus faible niveau d'éducation, 
ont plus de troubles de santé physique tels que des accidents cardiovasculaires (Nishi, 
Makino, Fukuda, & Tatara 2004). Ils présentent un plus haut taux de mortalité ou 
d'invalidité (Doornbos, & Krornhout, 1990; Feldman, Makus, Kleinman, & Cornoni-
Huntley, 1989; Fox, Goldblatt, & Jones, 1985; Guralnik, Land, Fillenbaum, Branch, 
1993; Martikainen, Stansfeld, Hemingway, & Marmot, 1999; Pappas, Queen, Hadden, & 
Fisher, 1993; Ross, & Wu, 1995) et souffrent davantage de troubles de santé mentale tels 
que l;t dépression, l'anxiété ou les problèmes psychosomatiques (Hultman, Hemlin, & 
Hornquist, 2004; Kessler, 1982; Wheaton,1980). 
Un des meilleurs prédicteurs du succès professionnel, tel que mesuré par le 
revenu, l'emploi et le niveau de scolarité atteint, est la performance scolaire antérieure de 
l'individu (Strenze, 2007). En effet, la méta-analyse de Strenze (2007), qui regroupe 25 
études, montre que la performance scolaire corrèle positivement et significativement avec 
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ces critères de succès professionnel pour chacune des études répertoriées. Il existe 
d'ailleurs peu de différences entre les habiletés nécessaires à la performance scolaire et 
celles requises sur le marché du travail (Kuncel, Hezlett, & Ones, 2004). Selon Shieman 
(2002), l'éducation est une composante du succès professionnel et un moyen pour 
l'atteindre. L'auteur suggère que le parcours scolaire confronte l'élève à divers défis qui 
lui permettent d'acquérir un sentiment de valeur personnelle, de développer ses aptitudes 
cognitives, ses aptitudes de résolution de problèmes en plus de lui permettre d'intégrer 
des qualités personnelles qui sont valorisées sur le marché du travail. La réussite socio-
économique de l'individu prend donc racine dans son cheminement scolaire et, par 
conséquent, la performance scolaire contribue à la qualité de vie de l'individu. 
Qui plus est, la performance scolaire est associée à diverses conséquences 
immédiates sur la vie de l'individu. En effet, un élève qui réussit bien aura davantage 
confiance en ses capacités, il éprouvera plus de sentiments positifs et se fixera des 
objectifs plus élevés, alors que chez ceux qui réussissent moins bien, on constate plus de 
dépression, de troubles anxieux, de décrochage scolaire, de consommation de drogues et 
d'actes délinquànts (Alexander, Entwisle, & Kabbani, 2001; Beauvais, Chavez, Oetting, 
Deffenbacher, & Cornell, 1996; Herman, Lambert, Reinke, & Ialongo, 2008; Lackaye, 
Margalit, Ziv, & Ziman, 2006; Wood, 2007). Afin d'éviter ces conséquences négatives, 
ainsi que celles associées à une moins bonne réussite professionnelle ultérieure, il est 
important de comprendre les variables qui jouent un rôle dans la performance scolaire des 
élèves. Une meilleure compréhension de ces variables permettrait l'élaboration 
d'interventions efficaces pour freiner le décrochage scolaire, motiver et améliorer la 
performance scolaire des élèves en difficulté. 
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La peifonnance scolaire 
La notion de performance correspond au' niveau de réussite d'une personne lors de 
la réalisation d'une tâche. Selon Markus, Cross et Wurf (1990), une performance efficace 
requiert que l'individu soit compétent dans ce domaine, c'est-à-dire qu'il possède les 
aptitudes requises pour réussir la tâche entreprise et qu'il reconnaisse explicitement qu'il 
possède ces aptitudes. Selon ces auteurs, c'est la reconnaissance de ses aptitudes qui 
permet à l' indi vidu d'avoir du contrôle sur celles-ci et par la suite de choisir les habiletés 
ainsi que les stratégies pertinentes pour réussir la tâche. À cet égard, les travaux de 
Montague et Applegate (2001) montrent qu'un individu qui ne se reconnaît pas les 
compétences nécessaires pour performer dans un domaine, présente peu d'intérêt à s' y 
engager, il aura plus tendance à essayer à tâtons et sa performance deviendrait alors 
hasardeuse. 
En d'autres mots, la performance nécessite des aptitudes ainsi qu'une perception 
juste de ses aptitudes. La prise de conscience par un individu de ses aptitudes dans un 
domaine précis, lui permet d'évaluer ses chances de succès ou d'échec et, 
conséquemment, d'acquérir un sentiment de compétence pour ce domaine. Markus et al. 
(1990) stipulent, dans leur modèle, que les aptitudes de l'individu agissent de concert 
avec son sentiment de compétence pour lui permettre d'utiliser son plein potentiel et 
performer de f~çon effièace. Selon ce modèle, la performance de l'individu résulte 
d'abord de l'interaction entre son sentiment de compétence et ses aptitudes. Cette 
interaction lui permet ensuite d'évaluer ses chances de réussite et d'anticiper son succès 
final. Sil' indi vidu se croit capable de réussir, il sera confiant et disponible pour recueillir 
tous les indices pertinents à la réalisation de la tâche. Il sera alors en mesure d'organiser 
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ses actions et de mobiliser toutes les ressources cognitives et physiques pertinentes pour 
atteindre le niveau de réussite prévu. Ce modèle pourrait s'illustrer comme ceci. 
Performance efficace 
O . r . rgamser ses actIOns 
Î 
Choisir les bonnes aptitudes 
i 
Sentiment de compétence ...... ---.~ Aptitudes 
Figure 1. La performance efficace d'après Markus, Cross et Wurf, (1990). 
Appliquée au domaine scolaire, la notion de performance correspond à la note 
obtenue lors d'un travail ou d'un examen. Les aptitudes cognitives de l'élève agissent 
alors de concert avec son sentiment de compétence scolaire pour lui permettre de 
performer dans ses travaux scolaires. À l'instar du modèle de Markus et al (1990), la 
performance scolaire nécessite plus que des aptitudes cognitives et des habiletés en 
lecture, en rédaction ou en calcul. La performance scolaire nécessite un bon sentiment de 
compétence chez l'élève pour qu'il soit en mesure d'utiliser son plein potentiel 
intellectuel. 
A vant de vérifièr si nos résultats vont dans le même sens que cette théorie, il 
s'avère important de définir le lien qui existe entre les aptitudes cognitives et la 
performance scolaire ainsi que le lien qui existe entre le sentiment de compétence 
scolaire de l'élève et sa performance. 
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Les aptitudes cognitives et la performance scolaire 
Les habiletés cognitives requises pour réussir sur le plan scolaire sont au cœur 
des préoccupations des enseignants et des politiciens depuis plus d'un siècle. En effet, 
dès 1905, le gouvernement français a demandé à Binet d'élaborer un test qui permettrait 
d'évaluer les aptitudes des élèves et de prédire leur performance scolaire (Binet & Simon 
1905). Ce test ainsi que tous ceux qui en sont inspirés représentent d'excellents 
instruments pour évaluer les aptitudes cognitives d'un individu et pour prédire sa 
performance scolaire. Par aptitudes cognitives, nous entendons toutes habiletés 
permettant de comprendre les idées complexes, de s'adapter de façon efficace aux 
demandes de son environnement, de s'engager dans diverses formes de raisonnement, 
d'utiliser les connaissances acquises et d'en acquérir de nouvelles (Nettelbeck & Wilson, 
2005). L'ensemble de ces habiletés correspond au concept d'intelligence selon 
Nettelbeck et Wilson (2005) et les tests de QI actuels permettraient d'en avoir une 
mesure assez juste. Selon ces auteurs, ces tests permettent d'obtenir une bonne mesure 
des capacités nécessaires à la réussite de tâches intellectuelles directement en relation 
avec le succès de l'individu dans des domaines tels que l'emploi et la performance 
scolaire. En effet le quotient intellectuel (QI) obtenu à partir de ces tests corrèle de façon 
positive et significative avec les indices de succès professionnels cités plus haut, soit le 
poste de l'individu, le revenu et le niveau de scolarité atteint (Strenze, 2007) ainsi 
qu'avec les notes des étudiants (Brody, 1992; Deary, Stran, Smith, & Fernandes, 2007; 
Fagan, Holland, & Wheeler, 2007; Gottfredson, 2002; Kuncel et al., 2004; Mackintosh, 
2004; Nettelbeck & Wilson, 2005; Raven, Raven, & Court, 2000). 
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La corrélation moyenne entre le QI et la performance scolaire de l'élève se situe 
entre 0,5 et 0,6, mais certaines études ont trouvé des corrélations plus élevées entre ces 
variables. C'est le cas de l'étude de Deary et al., (2007) dont la corrélation entre le QI et 
les résultats scolaires des étudiants est de 0.81 pour leur échantillon. Cette étude 
longitudinale échelonnée sur 5 ans portait sur un échantillon de 70 000 étudiants anglais. 
L'objectif était de vérifier la valeur prédictive du QI mesuré à 11 ans par rapport aux 
notes obtenues par l'élève lors des examens ministériels passés à l'âge de 16 ans. Le QI 
fut comparé avec les résultats obtenus par les élèves dans 25 matières scolaires 
différentes. Les résultats montrent que le QI contribue au succès scolaire des étudiants 
pour chacune des 25 matières scolaires à l'étude et compte pour 58,6% de la variance en 
mathématiques, 48% en anglais et 18% en art. 
L'étude de Fagan et al. (2007) est un autre exemple de la valeur prédictive du QI à 
long terme. En effet, les auteurs ont obtenu des corrélations positives et significatives 
avec plus de 20 ans d'intervalle entre les prises de mesure. Dans le cadre de leur étude 
longitudinale, ces auteurs ont d'abord comparé les résultats aux examens de 61 adultes 
âgés en moyenne de 21 ans avec leur QI mesuré alors qu'ils étaient âgés de moins d'un 
an. Leur QI était mesuré à l'aide de tests de réactions à la nouveauté, une mesure des 
aptitudes cognitives chez les bébés. Ils' ont ensuite refait les analyses avec le QI, en 
utilisant le Peabody Picture Vocabulary Test-Revised, PPVTR lorsque ces mêmes 
individus avaient 3 ans. Les résultats aux tests de réactions à la nouveauté corrèlent à 
0,42 avec le QI à l'âge de 3 ans et corrèlent à 0,32 avec la performance scolaire à l'âge 
adulte. En ce qui concerne le QI mesuré à l'âge de 3 ans, il corrèle à 0,60 avec la 
performance scolaire à 21 ans. Ces études confirment non seulement que les aptitudes 
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mesurées par les tests de QI contribuent à court terme à la performance scolaire, mais 
encore que le QI prédit à long terme les performances des étudiants. 
Enfin, plusieurs études montrent que le QI corrèle plus fortement avec le 
rendement scolaire que d'autres variables auxquelles il a été comparé dont le statut socio-
économique (Colom & Flores-Mendoza, 2007), les traits de personnalité (Chamorro-
Premuzic, Furnham, & Ackerman, 2007 ; Di Fabio & Busoni, 2007), les conduites 
adaptatives (diSibio, 1993) et la motivation (Spinath, Spinath, Harlaar, & Plomin, 2006). 
Certaines variables perdent même leur valeur prédictive lorsqu'on retire le QI de 
l'équation. C'est le cas pour la motivation. En effet, les corrélations observées entre la 
motivation et la performance scolaire sont significatives lorsqu'on ne contrôle pas le QI 
de l'élève, mais deviennent non significatives une fois le QI contrôlé (Gagné & St-Père, 
2001). 
Il semble donc évident que le QI est un puissant prédicteur de la performance 
scolaire et que les habiletés cognitives qu'il mesure contribuent de façon indépendante à 
la performance scolaire. Toutefois, le QI donne peu d'indices concernant les 
interventions qui pourraient aider l'élève à améliorer ses performances scolaires 
(Nettelbeck & Wilson 2005) et les interventions mises sur pied pour augmenter le score 
obtenu aux tests de QI des élèves n'ont qu'un effet à court terme (Locurto, 1991). Qui 
plus est, les habiletés cognitives expliquent environ 50 % de la performance scolaire, si 
on se fie à l'étude de Deary et al. (2007) et à celle de Fagan et al. (2007), ce qui laisse 
place à l'implication d'autres variables dans la performance scolaire. L'une d'elles 
pourrait être le sentiment de compétence, comme le suggèrent Markus et al. (1990). Tel 
que mentionné précédemment, ces auteurs stipulent que les aptitudes doivent interagir 
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avec le sentiment de compétence de l'individu pour que celui-ci pUIsse perfonner 
efficacement. Ceci nous amène à considérer la contribution du sentiment de compétence 
dans la perfonnance scolaire. 
Le sentiment de compétence scolaire et la peiformance scolaire 
Au cours des dernières années, plusieurs recherches ont traité de l'influence du 
sentiment de compétence sur la perfonnance scolaire des étudiants (Harter, Whitesell, & 
Kowalski, 1992; Marsh, Trautwein, Lüdke, Trolker, & Baumert, 2005; Montague & 
Applegate, 2001; Montague & Van Garderen, 2003; Phillips, 1984, 1987; Shen & Tarn, 
2008). Le sentiment de compétence tel que définit dans ces études consiste' en 
l'évaluation que l'élève se fait de l'ensemble de ses habiletés scolaires et de ses capacités 
à réussir ou non dans ses activités scolaires. Les résultats obtenus par Marsh et al. (2005), 
Montague et Applegate (2001), Montague et Van Garderen (2003), Phillips (1984, 1987), 
ainsi que Shen et Tarn (2008) confinnent l'existence d'un lien positif et significatif entre 
le sentiment de compétence de l'élève et sa perfonnance scolaire. Les élèves qui 
possèdent un sentiment de compétence élevé obtiennent de meilleurs résultats. Ils sont 
plus motivés, se fixent des buts plus élevés, choisissent des tâches plus difficiles, 
persévèrent davantage devant l'effort et s'investissent plus dans leurs études que ceux qui 
ont un sentiment de compétence plus faible (Bandura, 1994; Bierer, 1982; Harter et al., 
1992; Jacob, Lanza, Osgood, Eccles, & Wigfield, 2002; Montague & Applegate, 2001; 
Montague & Van Garderen, 2003; Phillips, 1984, 1987; Shen & Tarn, 2008). Le 
sentiment de compétence serait même plus important que les aptitudes de l'élève dans le 
cadre de la perfonnance scolaire (Phillips, 1987). 
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À l'inverse, un faible sentiment de compétence ou un sentiment d'incompétence 
est associé à de moins bonnes réalisations, à un moins bon rendement, à moins d'efforts 
et par le fait même, à une plus grande probabilité de décrochage scolaire (Skinner, 
Zimmer-Gemberck, & Connell, 1998). Les étudiants qui ont un faible sentiment de 
compétence croient que la tâche est trop difficile à accomplir, qu'ils sont incapables de 
réussir; ils attribuent alors leurs échecs à leur manque d'habiletés et ce, même si la tâche 
est conforme à leur niveau de compétence. En conséquence, ils abandonnent plus 
facilement et passent moins de temps à tenter de résoudre le problème comparativement à 
leurs pairs qui se perçoivent comme étant plus compétents. Le sentiment de compétence 
influence donc la performance scolaire dans un sens comme dans l'autre. C'est-à-dire 
qu'un bon sentiment de compétence sera associé à une bonne réussite, alors qu'un faible 
sentiment de compétence ou un sentiment d'incompétence sera associé à une pauvre 
performance (Montague & Applegate, 2001). 
L'influence du sentiment de compétence touche d'ailleurs les élèves du monde 
entier, si on se fie aux résultats de Shen et Tam (2008). Ces auteurs ont vérifié l'existence 
du lien entre le sentiment de compétence et la performance scolaire chez des élèves de 
plus de 40 pays différents répartis sur divers continents. Les résultats montrent des 
corrélations positives et significatives entre le sentiment de compétence et la performance 
en mathématiques et en sciences des élèves dans tous les pays concernés. De ce fait, le 
sentiment de compétence pourrait devenir un puissant levier d'intervention pour 
améliorer la performance scolaire des élèves. 
Un certain nombre d'études ont d'ailleurs montré qu'il est possible d'augmenter 
le sentiment de compétence des élèves et, par le fait même, leur performance scolaire 
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(Box & Little, 2003; Kotzer & Margalit, 2007; Westervelt, Johnson, Westervelt, & 
Murill, 1998). Il serait possible, par exemple, d'augmenter la perception de compétence 
des élèves à partir de simples interventions ciblant l'affirmation de soi. C'est ce que 
montrent les travaux de Kotzer et Margalit (20q7) qui observent des améliorations 
significatives chez les 374 élèves qui ont participé à un programme d'intervention 
virtuelle visant à développer des habiletés d'affirmation de soi. De cette façon, l'élève 
prend davantage confiance en lui, pose plus de questions lorsqu'il ne comprend pas et 
persévère dans la tâche à accomplir. Après cinq mois de participation au programme, les 
étudiants se percevaient comme significativement plus compétents qu'au début du 
programme. Leurs résultats scolaires étaient plus élevés que ceux obtenus cinq mois 
auparavant. Il apparaît donc que le sentiment de compétence soit une variable importante 
pour la réussite scolaire des élèves parce qu'elle influençe la performance, la motivation, 
l'investissement dans les études, les efforts déployés et enfin parce que les interventions 
qui visent à l'augmenter, améliorent aussi le rendement scolaire des étudiants. 
Le sentiment de compétence scolaire et le QI influencent donc indépendamment 
le rendement de l'élève. À l'instar de Markus et al. (1990), nous croyons que ces 
variables interagissent lorsque l'élève se retrouve devant une tâche à accomplir. Par 
ailleurs, deux autres variables doivent être considérées dans l'interaction entre le QI et le 
sentiment de compétence. En effet, certaines études montrent que l'âge et le sexe 




Le sentiment de compétence se développe au fil des années passées à l'école et en 
fonction des expériences scolaires de l'élève. Les travaux et les examens qu'il exécute 
permettent à l'élève d'évaluer son potentiel ~t de développer un sentiment de compétence 
élevé ou faible. Selon Phillips (1987), le sentiment de compétence des étudiants a 
tendance à diminuer avec l'âge, au fur et à mesure que l'élève développe un jugement 
plus modeste et plus juste de ses propres capacités, ce que bon nombre d'études ont 
effectivement montré. (Eccles, Wigfield, Harold, & Blumentfeld, 1993; Jacob et al, 2002; 
Stipek & Hoffman, 1984; Wigfield, Eccles, MacIver, Reuman, & Midgley, 1991; 
Wigfield, Eccles, Yoon, Harold, Arbreton & Blumenfeld, 1997). 
Qui plus est, la force de la valeur prédictive du QI sur la performance scolaire 
diminue aussi avec l'âge (Brody, 1992 ; Colom & Flores-Mendoza, 2007 ; Mackintosh, 
2004; Raven et al, 2000). Cette diminution quant à la force de la relation entre le QI et le 
rendement scolaire pourrait être due à la baisse que l'on observe dans le sentiment de 
compétence. En effet, il semble logique que le déclin observé dans le sentiment de 
compétence des élèves affecte la r~lation entre ce sentiment de compétence et la 
performance scolaire d'une part, et son interaction avec le QI, d'autre part. 
Le sexe 
Le sexe de l'élève pourrait aussi influencer l'interaction entre le QI et le 
rendement scolaire. En fait, le sentiment de compétence scolaire serait morcelé en de 
multiples sentiments de compétences spécifiques à la matière à laquelle ils se rattachent. 
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Le sentiment de compétence de l'élève en mathématiques sera donc différent de celui 
qu'il a développé en français (Marsh et al., 2005). Comme certaines matières font l'objet 
de stéréotypes sexuels, on observe des différences dans le sentiment de compétence en 
fonction du sexe de l'individu pour ces matières (Eccles et al., 1993; Jacob et al., 2002; 
Jacob & Eccles, 1992; Wigfield et al., 1997). Selon Phillips (1987), ces différences 
seraient dues aux influences des parents, des enseignants ou de toute autre· personne 
significative dans l'entourage de l'enfant du fait qu'ils ou elles transmettent des 
stéréotypes. Ces stéréotypes peuvent prendre différentes formes comme «les filles sont 
meilleures en art et en écriture, alors que les garçons ont plus de capacités en 
mathématiques et en sports». L'enfant développerait alors un sentiment de compétence 
en lien avec le stéréotype, même si au départ il n'y avait pas de différence dans la 
performance des deux groupes de sexe opposé. 
e est le cas pour les mathématiques qui font l'objet d'un stéréotype défavorable 
envers les filles. Les nombreuses études qui ont porté sur la question montrent en effet 
que le sentiment de compétence des filles est plus faible que celui des garçons en 
mathématiques (Eccles et al., 1993; Herbert & Stipek, 2005; Phillips, 1987; Westervelt et 
al., 1998; Wigfield et al., 1997). Ces différences sont observables dès les premières 
années de scolarité et s'accentuent au fil des ans. Ainsi, le sentiment de compétence en 
mathématiques des filles est significativement plus faible que celui des garçons 
lorsqu'elles entrent aux études de niveau secondaire, alors que leurs performances 
s'équivalent encore. Au cours des années scolaires suivantes, on observe une baisse de 
performance chez les filles, suggérant que le faible sentiment de compétence basé sur le 
/ 
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stéréotype affecte la perfonnance future des étudiantes (Herbert & Stipek, 2005; 
Westervelt et al., 1998). 
Variable contrôle 
Le statut socio-économique a souvent été mis en relation avec le rendement 
scolaire des élèves. Selon Milne et Plourde (2006), il existerait un nombre important de 
recherches qui ont montré que le statut socioéconomique affecte les habiletés cognitives, 
la fréquentation scolaire et le nombre d'années de scolarité complétées (Bradley, & 
Corwyn, 2002; Ram, & Hou, 2003). Comme le SSE a souvent un impact sur la vie de 
l'individu, il est important de contrôler l'effet de cette variable lors des analyses. 
À ce jour, il existe peu d'étude qui ont testé des effets d'interactions entre les 
variables prédictives de la perfonnance scolaire. Nous suggérons donc d'étudier non pas 
l'effet simple du QI, ou du sentiment de compétence sur la perfonnance scolaire, comme 
l'ont fait de multiples études avant nous, mais plutôt l'effet d'interaction entre ces 
variables par rapport à la perfonnance de l'élève. Par la suite, nous testerons si l'âge et/ou 
le sexe ont un effet modérateur sur l'interaction entre le QI et le sentiment de compétence 
en mathématiques. 
Hypothèses 
Le but de la présente recherche est de vérifier si le sentiment de compétence en 
mathématiques modère la relation QI/rendement scolaire et si l'effet modérateur du 
sentiment de compétence est lui-même modéré par l'âge et fou le sexe des participants. 
Les hypothèses sont les suivantes: 
1 : Le QI corrèlera positivement et de façon significative avec la moyenne de l'élève en 
mathématiques. 
2 : Le sentiment de compétence en mathématiques corrèlera positivement et de façon 
significative avec la moyenne de l'élève en mathématiques. 
3: Le sentiment de compétence en mathématiques de l'élève influencera à la hausse la 
relation entre son QI et sa moyenne en mathématiques. 
4: L'effet d'interaction entre le QI et le sentiment de compétence sera plus haut en 
mathématiques chez les garçons que chez les filles. 
S : L'effet d'interaction entre le QI et le sentiment d'efficacité sera plus faible chez les 




L'échantillon de la présente étude compte 928 étudiants, 482 filles et 446 garçons 
de souche franco-canadienne caucasienne âgés de 12 à 18 ans qui fréquentent 11 écoles 
secondaires de la région de Montréal. Il s'agit d'un sous-échantillon choisi aléatoirement 
à partir de participants provenant de l'étude évaluative de Janosz, Archambault et 
Chouinard (2005) qui porte sur la stratégie d'intervention Agir Autrement. Les données 
proviennent toutes d'un même temps de mesures effectué au cours de la première année 
de l'étude de Janosz, et al. (2005), c'est à dire entre 2002 et 2003. L'éhantillon final de 
988 étudiants est composé uniquement des sujets qui avaient des réponses valides sur 
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toutes les variables à l'étude éliminant ainsi les biais relatifs aux données manquantes. 
Enfin, le consentement des participants a été obtenu à partir de fonnulaires dûment 
rempli par ceux-ci ainsi que par leur parents. Seulles participants pour qui les chercheurs 
avaient obtenus le consentement des parents ont été retenus pour l'étude. Le taux moyen 
de participation pour l'ensemble des écoles a été de 76%. 
Mesures et procédures 
Le rendement scolaire en mathématiques des étudiants est mesuré à partir de 
données auto-rapportées qui proviennent d'une sous-échelle du «Questionnaire 
psychosocial» élaboré par Janosz et al. (2005). Les étudiants devaient répondre à 
l'énoncé suivant: «Au cours de cette année scolaire, quelles sont tes notes moyennes en 
mathématiques?» L'étudiant devait ensuite cocher parmi 14 choix d'intervalles dont le 
premier intervalle se situe de 0 à 35% et le dernier de 96 à 100%. Les notes obtenues aux 
différentes évaluations sont les mesures les plus souvent prises en compte lorsque le QI 
est mis en relation avec la réussite scolaire (Howard, 2000; Mayes & Calhoun 2005). De 
plus, les notes auto-rapportées corrèlent fortement avec celles rapportées par les 
professeurs dans les registres institutionnels, ce qui leur confère un degré de validité 
suffisamment élevé pour s'y fier (Dickausser & Planter 2005). 
Le QI sera mesuré à l'aide des Matrices Progressives de Raven édition 2000 (Raven et aL, 
2000). Le test est composé de 60 problèmes divisés en cinq séries (A B C D et E) 
comprenant chacune 12 items. Dans chacune des séries, le premier problème de chaque 
série est un exemple facile. Les problèmes suivants sont placés en ordre croissant de 
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difficulté. Les bonnes réponses sont cumulées pour donner un score total qui se situe 
entre 1 et 60. Les scores bruts seront conservés dans les analyses, puisque l'âge est 
contrôlé et qu'il n'est alors plus nécessaire de normaliser les résultats. Cet instrument est 
considéré comme une mesure robuste des aptitudes intellectuelles de l'individu et est 
reconnu comme fidèle et valide dans une grande étendue de cultures, de statuts 
socioéconomiques et de groupes ethniques (Raven et al., 2000). La passation du test se 
fait en groupe dans la classe du sujet, simplifiant ainsi les procédures. L'alpha de 
Cronbach a été évalué au sein du présent échantillon à 0,89. 
Le sentiment de compétence en mathématiques correspond à une moyenne calculée à 
partir des 5 items de la sous-échelle «Sentiment de compétence en mathématiques ». 
Cette sous-échelle incluse dans le « questionnaire psychosocial» (voir annexes) a été tirée 
de «l'Échelle multidimensionnelle de motivation pour les apprentissages scolaires 
(EMMAS) ». (Gurtner, Monnard, & Ntamakiliro, 1999). Cette sous-échelle comporte 5 
items pour lesquels s'applique une échelle Likert à 7 niveaux. L'élève doit répondre à des 
énoncés tels que « Je trouve que je suis bon(ne) en mathématiques». Les scores sont 
ensuite transformés en moyenne. Un score élevé à l'échelle de moyenne signifie un 
sentiment de compétence élevé chez l'étudiant. L'alpha de Cronbach de cette échelle est 
de 0,52. Bien que ce coefficient n'atteigne pas le 0,7 souhaitable dans ces analyses, il 
témoigne d'une corrélation modérée entre les différents items, ce qui est tout de même 
convenable étant donné que l'échelle ne compte que 5 items. 
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Le sexe est une donnée auto-rapportée par l'étudiant au début du questionnaire 
psychosocial. 
L'âge est une donnée auto-rapportée par l'étudiant au début du questionnaire 
psychosocial. Il s'agit d'une variable qui comprend 7 niveaux. L'élève doit cocher la 
valeur correspondant à son âge entre 12 et 18 ans. 
Le statut socio-économique a été évalué à partir de 13 items tirés du questionnaire 
psycho-social élaboré par Janosz et al. (2005). Ce questionnaire a été complété par les 
élèves. Les items concernant le statut socio-économique ont été combinés afin de créer 
deux échelles différentes. L'Indice de richesse à la maison (WEALTH) et l'Indice de 
ressources éducatives (HEDRES). L'Indice de richesse à la maison (WEALTH) 
comprend 9 énoncés tels que «Dans la maison où tu vis le plus souvent, combien y-a-t-il 
de téléviseurs? » Le coefficient de Cronbach évalué pour cette échelle donne une valeur 
de 0,62. Cette valeur est assez proche du seuil souhaitable de 0,7 pour être jugée 
acceptable. Le deuxième index utilisé, l'Indice de ressources éducatives à la maison 
compte 4 items tels que «Dans la maison où tu vis le plus souvent, combien y-a-t-il de 
dictionnaires?» Cette échelle obtient un alpha de Cronbach de 0,33. Ce faible coefficient 
peut s'expliquer par le peu d'items compris dans l'échelle. 
L'utilisation de ces variables comme mesure du SSE se justifie par le fait que 
l'influence du statut socioéconomique passerait par une multitude de variables associées 
telles que l'indice de richesse à la maison et les ressources disponibles pour l'enfant 
(Mackintosh, 2004). Selon Milne et Plourde (2006), le capital en ressources matérielles 
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ainsi que les ressources éducatives à la maison, représentent une des meilleures façons de 
mesurer le SSE, puisque ce sont ces variables qui ont le plus d'incidence sur le rendement 
scolaire. Constantino (2005) a d'ailleurs trouvé que les enfants provenant de SSE élevé 
ont plus de livres à la maison que ceux de SSE plus faible. 
Analyses statistiques 
Devis de recherche 
Un devis transversal associatif a été utilisé dans le cadre de la présente étude. Le 
devis transversal comporte de nombreux avantages (Kraemer, 2003). 11 est un devis facile 
d'utilisation, peu onéreux et se prête bien à la répétition de l'étude avec différents 
échantillons et à différents moments (Loeber & Farrington, 1995). 
Analyses 
Afin de vérifier les hypothèses à l'étude, nous avons procédé à une régression 
linéaire multiple. Tous les postulats de base de la régression linéaire (la normalité des 
distributions et données extrêmes, le ratio N/K, la multicolinéarité, l'homoscedasticié, la 
spécificité du modèle- voir tableaux 2 et 3 dans les annexes) ont été vérifiés et sont 
suffisamment respectés pour que l'on considère les analyses subséquentes comme fidèles 
et valides. L'analyse vise à évaluer d'abord si l'âge, le sexe, le sentiment de compétence 
et le QI ont un effet principal significatif sur la performance scolaire au-delà du SSE. Une 
seconde analyse a été effectuée afin d'évaluer si le sentiment de compétence augmente la 
force de la corrélation entre le QI et la performance scolaire, et si l'âge et le sexe 
modèrent l'interaction entre le sentiment de compétence et le QI. Ce choix d'analyse 
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repose sur la nature des variables mises en relation dans l'étude. Selon Withley (2000), 
lorsque les variables indépendante et dépendante sont continues, le type d'analyse à 
utiliser est la régression linéaire multiple. Les variables de l'étude seront gardées en 
continu afin de maximiser la puissance statistique, puisque diviser les variables en 
plusieurs catégories risquerait de diminuer la variance (Withley, 2000). 
La régression est faite de façon hiérarchique. Les variables indépendantes sont 
entrées une à une avant le calcul des effets d'interaction. Cette procédure permet 
d'obtenir la part de variance unique aux variables indépendantes (Pallant, 2005). Les 
interactions seront ensuite décomposées. à partir de la méthode décrite par Cohen et 
Cohen (1983). Cette méthode consiste en un premier temps à ajouter un écart-type aux 
scores du modérateur (ici le sentiment de compétence) de sorte que sa moyenne 
préalablement centrée à 0, se situe maintenant à un écart type plus bas que les scores 
réels. Ces scores sont ensuite mis en interaction avec les résultats aux tests de QI des 
élèves. À l'aide d'une régression linéaire multiple, on teste ensuite si l'interaction est 
toujours significative et si le bêta a changé, indiquant que l'effet de l'interaction entre le 
QI et le sentiment de compétence est différent lorsque le sentiment de compétence de 
l'élève est faible. On refait par la suite les même étapes mais en soustrayant cette fois un 
écart-type aux scores du modérateur de sorte que la moyenne 0 se situe maintenant à un 
écart-type au dessus des scores réel de sentiment de compétence. Enfin, on compare les 
résultats obtenus aux deux régressions afin de déterminer laquelle est la plus significative 
indiquant dans quel sens va l'interaction entre les variables. 
Neuf modèles sont donc testés en vue d'observe la part de variance que chaque 
variable et chaque interaction ajoute de façon indépendante. Le modèle 1 introduit 
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l'Indice de richesse (WEAL TH) ainsi que l'Indice de ressources éducatives à la maison 
(HEDRES) comme mesure du SSE de l'élève. Le modèle 2 introduit le sexe, le modèle 3, 
l'âge, le modèle 4, le QI et le modèle 5, la 'variable sentiment de compétence en 
mathématiques. Le modèle 6 teste l'effet d'interaction entre le sentiment de compétence 
en mathématiques et le QI. Le modèle 7 teste l'effet d'interaction triple entre le QI, le 
sentiment de compétence en mathématiques et le sexe. Le modèle 8 soustrait l'effet de 
cette interaction de l'équation et le modèle 9 introduit le dernier effet d'interaction à 
l'étude, soit l'interaction triple entre le QI, le sentiment de compétence en mathématiques 
et l'âge. 
Résultats 
La présente étude a pour but de vérifier si la valeur prédictive du QI sur la 
performance scolaire de l'élève est modérée par son sentiment de compétence et si cet 
effet d'interaction est à son tour modéré par l'âge ou le sexe de l'étudiant. Pour ce faire, 
neuf modèles ont été testés. 
Les trois premiers modèles introduisent une à une les variables SSE, sexe et âge. 
Le SSE comprend deux échelles soit l'Indice de richesse à la maison (WEAL TH) et 
l'Indice de ressources éducatives (HEDRES). Dans le premier modèle, l'Indice de 
richesse à la maison n'est pas corrélé significativement avec les notes en m~thématiques 
(8 = -0,043; p= 0,221; ~ R2 = 0,018). D'ailleurs, cette variable n'est significative pour 
aucun des huit autres modèles (voir Tableau 1). L'Indice de ressources éducatives 
(HEDRES) corrèle positivement et significativement avec les notes en mathématiques de 
l'élève dans les quatre premiers modèles, mais devient non significatif après 
l'introduction du QI dans l'équation. Les modèles 2 et 3 suggèrent une relation négative 
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significative entre le sexe et la variable dépendante (8 = -0,079; p= 0,016; ~ R2 = 0,023) 
ainsi qu'entre l'âge et la VD (8 =-0,076; p= 0,020; ~ R2 = 0,028). En tout, ces trois 
modèles expliquent à peine 3 % de la variance. 
Le modèle 4 confirme l'effet principal du QI sur le rendement scolaire au-delà des 
variables de contrôle. En effet, le QI est corrélé de façon positive et significative avec les 
notes en mathématiques de l'élève (8 = 0,231; p= 0,000; ~ R2 = 0,077) et ajoute près de 5 
% de variance au modèle. Par ailleurs, c'est le modèle 5 qui explique la plus grande part 
de variance. À lui seul, le sentiment de compétence ajoute près de 60 % de variance 
lorsqu'on l'introduit dans l'équation. Le QI devient alors moins significatif et moins 
puissant (8 = 0,052; p= 0,011; ~ R2 = 0,656) alors que le sentiment de compétence 
obtient, pour ce modèle, un béta de 0,802 à un seuil de signification de p < 0,001. 
Le modèle 6 teste la première interaction soit, l'interaction entre le QI et le 
corrélée avec les notes en mathématiques de l'élève (8 = 0,083; p= 0,000). Une fois 
décomposée, cette interaction suggère que lorsque l'élève a un sentiment de compétence 
élevé, le QI a une influence sur la moyenne en mathématiques de ce dernier (B = 0,240; 
p= 0,000; ~ R2 = 0,662). Par contre, lorsque le sentiment de compétence est faible, le QI 
ne contribue pas à la réussite de l'élève en mathématiques (B = -0,240; p= 0,548; !:l R2 = 
0,662). 
Finalement, le sexe tout comme l'âge ne semble pas modérer l'interaction entre le 
QI et le rendement scolaire, puisque aucune des interactions triples introduites dans les 
modèles 7 (8 = -0,007; p= 0,787; ~ R2 = 0,662) et 9 (8 = 0,052; p= 0,011; ~ R2 = 0,662) 
ne sont significatives. 
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Tableau 1. Effets principaux et interactions des variables prédisant la performance scolaire 
Beta std R2 L1 R2 















Sexe - 0.079** - 0.084** 0.026*** 0.023*** 
0.079** 0.088*** 0.084*** 
Âge - 0.076** - 0.032*** 0.028*** 
0.120*** 0.070*** 0.072*** 
al 0.231 *** 0.082*** 0.077*** 
0.052** 0.071 *** 
Sentiment 0.802*** 0.658*** 0.0656** 




arx 0.083*** 0.0665** 0.0662** 
Sentiment * * 
de 
compétence 
.. p < 0.05; .... ; P < 0.01; ...... P < 0.001 
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Discussion 
L'objectif de cette étude était de vérifier si le sentiment de compétence modère la 
relation entre le QI et la moyenne en mathématiques de l'élève et si cet effet d'interaction 
est à son tour modéré par le sexe ou l'âge. Une première hypothèse prévoyait que le QI 
serait positivement et significativement corrélé avec le rendement scolaire de l'élève en 
mathématiques. Les résultats confirment la relation positive entre le QI des élèves de 
l'échantillon et leur moyenne en mathématiques. Ces résultats vont dans le même sens 
que bon nombre d'études ayant démontré la valeur prédictive du QI sur les performances 
scolaires des étudiants. (Chamorro-Premuzic et al., 2007 ; Colom & Flores-Mendoza, 
2007; Deary et al., 2007; Di Fabio & Busoni, 2007; diSibio, 1993; Fagan et al., 2007; 
Gagné & St-Père, 2002; Kuncel et al., 2004; Raven et al., 2000; Spinath et al., 2006). 
La seconde hypothèse est aussi confirmée. En effet, le sentiment de compétence 
en mathématiques est positivement et significativement corrélé avec la moyenne de 
l'élève en mathématiques et explique environ 60% de la variance de la performance 
scolaire de l'élève. Ces résultats vont dans le même sens que les études recensées dans la 
littérature (Bandura, 1994; Bierer, 1982; Harter et al., 1992; Marsh et al., 2005; 
Montague & Applegate, 2001; Montague & Van Garderen, 2003; Phillips, 1984, 1987; 
Shen & Tarn, 2008). De plus, à l'instar des résultats de Phillips (1987), les résultats de la 
présente étude, portent à croire que la réussite scolaire serait davantage reliée au 
sentiment de compétence qu'aux capacités intellectuelles de l'élève. 
La troisième hypothèse prévoyait que le sentiment de compétence en 
mathématiques influencerait à la hausse la relation entre le QI et la moyenne en 
mathématiques de l'élève. Les résultats confirment l'existence d'un effet d'interaction 
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significatif entre le QI et le sentiment de compétence lorsque ces deux variables sont 
mises en relation avec la moyenne de l'élève en mathématiques. Une fois décomposé, cet 
effet d'interaction montre que, chez les étudiants qui ont un sentiment de compétence 
élevé, la valeur prédictive du QI est plus élevée, alors que la relation entre le QI et la 
performance de l'élève ne change pas de façon significative chez les étudiants qui ont un 
faible sentiment de compétence. Le QI ne suffit donc pas pour performer au plan scolaire, 
tout comme le prédisait le modèle de Markus et al. (1990). L'élève doit se sentir 
compétent pour être en mesure d'utiliser ses aptitudes cognitives. 
Ces résultats ont des implications intéressantes sur le plan clinique puisqu'ils 
suggèrent que les élèves qui ont un faible sentiment de compétence sont moins aptes à 
tirer profit de leurs aptitudes intellectuelles et performent en deçà de leurs capacités. 
L'implantation d'interventions destinées à augmenter le sentiment de compétence des 
élèves moins performants, pourrait leur permettre de mieux utiliser leur potentiel cognitif 
et, du coup, augmenter leur rendement scolaire comme le démontrent plusieurs 
recherches sur le sujet (Box & Little, 2003; Kotzer & Margalit, 2007 ; Westervelt et al., 
1998). La stratégie d'intervention évaluée par Box et Little (2003) est d'autant plus 
intéressante qu'elle s'adresse à tous les élèves de la classe. Cette stratégie consiste à 
former des sous-groupes dans la classe pour que la transmission du savoir passe par les 
pairs et non uniquement par l'enseignante. Chaque sous-groupe étudie d'abord un sujet et 
lorsque l'enseignante en donne la consigne, un des sous-groupes envoie un représentant 
dans chacun des autres groupes afin de leur enseigner ce qu'il vient d'apprendre. Les 
auteurs ont trouvé que cette méthode permet d'augmenter le sentiment de compétence de 
tous les élèves de la classe. En intégrant des méthodes comme celle-ci, il serait possible 
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de rejoindre un maximum d'élèves, dont ceux qui sous-performent, mais 'qui ne reçoivent 
pas d'aide particulière parce qu'ils ne sont pas suffisamment en difficulté. 
Ces résultats sont d'autant plus encourageants que les interventions destinées à 
augmenter le QI n'ont pas démontré d'effets significatifs à long terme (Locurto, 1991) 
\ 
alors que celles destinées à augmenter le sentiment de compétence se sont avérées 
efficaces (Box & Little, 2003 ; Kotzer & Margalit, 2007 ; Westervelt et al., 1998). Le 
sentiment de compétence représenterait donc un excellent levier d'intervention pour 
améliorer la performance scolaire des élèves qui échouent à l'école. Enfin, les stratégies 
d'intervention permettant d'augmenter le sentiment de compétence pourraient prévenir le 
décrochage scolaire d'un bon nombre d'étudiants, puisque ce dernier est associé à la 
poursuite des études, à la motivation et à l'engagement scolaire (Bandura, 1994; Bierer, 
1982; Harter et al., 1992; Jacob et al., 2002; Montague & Applegate, 2001; Montague & 
Van Garderen, 2003; Phillips, 1984,1987; Shen & Tarn 2008). 
La quatrième hypothèse de la présente étude prévoyait que l'effet d'interaction 
entre le QI et le sentiment de compétence serait modéré par le sexe de l'élève. 
L'interaction triple QI/Sentiment de compétence/ Sexe s'est avérée non significative. Ce 
résultat est d'autant plus surprenant qu'il va à l'encontre de la littérature selon laquelle, le 
sentiment de compétence serait plus élevé chez les garçons que chez les filles en 
mathématiques (Eccles et al.; 1993; Jacob et al., 2002; Stipek & Hoffman, 1984; Wigfield 
et al., 1991; Wigfield et al., 1997). Dans le cadre de la présente recherche, le sexe n'est 
pas significativement corrélé avec le rendement scolaire, pas plus qu'il n'intervient dans 
la relation QI et sentiment de compétence. 
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La cinquième hypothèse prévoyait que l'effet d'interaction entre le QI et le 
sentiment de compétence diminuerait en fonction de l'âge des étudiants. Cette prédiction 
reposait sur les résultats obtenus par plusieurs auteurs (Eccles et al., 1993; Herbert & 
Stipek, 2005; Phillips, 1987; Westervelt et al., 1998; Wigfield & al., 1997). Comme la 
force de la relation entre le QI et le rendement scolaire diminue en fonction de l'âge 
(Brody, 1992; Colom & Flores-Mendoza, 2007; Raven et al., 2000), nous avons cru que 
cette diminution pourrait être due à la baisse du sentiment de compétence de l'élève. Ce 
modèle s'est cependant avéré non significatif: l'âge n'a donc pas de rôle à jouer dans 
l'interaction QI et sentiment de compétence. 
Ces résultats pourraient différer de ceux obtenus par les autres auteurs du fait 
qu'ils impliquent des effets d'interactions triples contrairement aux études précédentes 
qui vérifiaient l'influence unique de l'âge et du sexe sur le sentiment de compétence ou 
sur la relation QI et rendement scolaire. Les effets d'interactions sont plus difficiles à 
détecter que les effets simples (Fallu, 2004), ce qui expliquerait que nous n'ayons pas 
trouvé de différences significatives. D'autre part, le devis transversal utilisé dans l'étude 
pourrait avoir biaisé les résultats associés à l'âge. En effet, il est difficile de dire si les 
résultats sont bien en lien avec les différences associées à l'âge des participants ou aux 
différences entre les groupes dans un devis transversal. L'étude de Jacob et al. (2002), 
impliquant un devis longitudinal, avait d'ailleurs trouvé des différences dans le sentiment 
de compétence en fonction de l'âge des participants. Les présents résultats pourraient 
donc être dus aux différences dans les devis utilisés. 
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Forces et limites 
Cette étude présente plusieurs points forts au plan méthodologique: la grande 
taille de l'échantillon, l'utilisation de tests validés et enfin, l'implication d'effets 
d'interaction. Le nombre de participants (N = 928) permet de diminuer les biais relatifs à 
l'échantillonnage et favorise la généralisation des résultats obtenus. D'autre part, les 
échelles de mesure utilisées pour le sentiment de compétence proviennent de l'EMMA, 
qui est considéré tout comme les Matrices de Raven comme un test robuste et valide 
(Gurtner et al., 1999; Raven et al., 2000). L'utilisation de tests reconnus comme de 
bonnes mesures du sentiment de compétence et du QI permet de croire que les données 
représentent bien les variables indépendantes de notre équation et que les résultats 
répondent à la question de recherche. Enfin, l'implication d'effets d'interaction dans les 
analyses permet de mieux définir et comprendre le lien qui unit les diverses variables 
impliquées dans la performance scolaire. Ce lien étant un sujet d'étude déjà grandement 
exploité, nous croyons qu'étudier les effets d'interactions entre le quotient intellectuel et 
le sentiment de compétence contribue à enrichir les connaissances scientifiques. 
La présente étude comporte aussi quelques limites relatives au devis employé et à 
la nature des variables. L'utilisation d'un devis transversal limite évidemment la 
généralisation possible des résultats. En effet, selon Kraemer (2003), ce devis peut 
induire des biais associés aux différences entre les groupes de comparaison. Ainsi, les 
différences trouvées pourraient être associées aux différences entre les groupes mêmes et 
non aux variables à l'étude. Ces biais pourraient aussi être à l'origine des résultats non 
significatifs pour les interactions qui impliquaient l'âge des participants. Il est alors 
possible que nous ayons rejeté l'hypothèse d'une interaction triple entre le QI, le 
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sentiment de compétence et l'âge alors qu'avec un devis longitudinal, cette interaction 
aurait été significative. Il serait donc important de reprendre la présente étude avec un 
devis longitudinal afin de vérifier les résultats obtenus. 
La seconde limite en lien avec ce devis concerne la nature même des variables. 
Selon Marsh et al. (2005), le sentiment de compétence et la performance scolaire 
s'influencent mutuellement au cours de la vie de l'individu. La prise de mesures 
concomitantes de ces variables pourrait avoir augmenté la force de la relation qui les unit. 
Il est effectivement logique de penser qu'un élève qui répond à la question « quel est ta 
moyenne en mathématiques?» quelques minutes avant de remplir l'échelle de sentiment 
de compétence, sera influencé par le constat de sa propre moyenne. D'ailleurs, la 
vérification des postulats de base de la régression linéaire a permis de constater que la 
corrélation entre ces variables est forte (voir tableau 2). À 0.801 la corrélation est 
acceptable selon un point de vue libéral, mais elle se trouve sur la limite. Il s' avèrerait 
donc intéressant de reproduire l'étude avec un devis longitudinal où les prises de mesure 
du sentiment de compétence et du rendement scolaire seraient davantage espacées dans le 
temps. 
Conclusion 
Il va sans dire que la performance scolaire ne dépend pas uniquement de deux 
variables. Les résultats de cette étude montrent que le QI interagit avec le sentiment de 
compétence uniquement lorsque celui-ci est élevé. Lorsque le sentiment de compétence 
est faible, le QI ne contribue plus à la performance scolaire de l'élève. Donc, sans une 
perception positive de ses compétences l'élève ne peut profiter de son potentiel 
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intellectuel pour réaliser ses travaux ou ses examens. Il serait donc important de 
comprendre le développement du sentiment de compétence et les variables qui permettent 
à l'enfant de développer un sentiment d'efficacité élevé. À cet égard, Pommerantz, 
Moorman et Litwack (2007) insistent sur l'importance de l'engagement parental pour 
amener l'enfant à développer un sentiment de compétence élevé et à s'engager davantage 
dans les activités scolaires. L'engagement parental pourrait donc constituer une variable 
clé dans la réussite scolaire des enfants. D'autres variables telles que l'influence des pairs 
interviendraient sur le sentiment de compétence de l'élève (Phillips 1984) et pourraient 
représenter un modérateur potentiel dans sa relation à la performance scolaire ou un 
facteur associé à son développement. 
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Tableau 2. Intercorrélations entre les variables 
Indice de Indice de Sexe Âge QI Sentiment Moyenne en 
qualité ressources de mathématique 
de vie éducatives compétence 
!WEATH~ !HEDRES~ 
Indice de 
qualité de 1 0.336*** -0.49 -0.44** 0.126*** 0.019 0.020 
vie (WEATH) 
Indice de 
ressources 0.336*** 1 0.067* 0.42 0.183*** 0.121*** 0.145*** 
éducatives 
(HEDRES) 
Sexe - 0.049 - 0.067* 1 -0.004 0,034 -0.196*** 0.084*** 
Âge - 0.044 0,042 - 0.004 1 0.184*** - 0.007 - 0.058 
QI 0.126*** 0.183*** 0.034 0.184*** 1 0.223*** 0.236*** 
Sentiment de 0.019 0.121*** 0.196*** -0.007 0.223*** 1 0.801 *** 
Compétence 
Moyenne en 0.020 0.145*** - 0.173* -0.058 0.236*** 0.801 *** 1 
mathématique 
* p < 0.05; ** ; p < 0.01; *** P < 0.001 
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qualité de 999 10,9880 2,927 
vie (WEATH) 
Indice de 
ressources 995. 5,289 1,0796 
éducatives 
(HEDRES) 
Sexe 988 5,195 0.499 
Âge 997 0.000 1,640 
QI 1000 0.000 9,059 
Sentiment de compétence 956 0.000 1,506 
Moyenne en mathématique 988 72,000 13,421 
Équipe évaluation SIAA Psychosocial - Questionnaire de l'élève - v9 - 130207 
CODE BARRE 
Mieux connaÎtre 
les adolescents d'aujourd'hui 
UN PROJET DANS 90 ÉCOLES SECONDAIRES AU QUÉBEC 
PLUS DE 40 000 ÉLÈVES PARTICIPANTS 
Dans ce questionnaire, nous cherchons à mieux comprendre ce que ça veut dire en 2007, être un(e) 
adolescent(e) et un(e) élève au Québec, 
Nous te poserons des questions sur ce que tu vis et comment tu te sens à l'école, sur tes relations avec tes 
ami(e)s, sur quelques-unes de tes habitudes de vie, sur ton sentiment de bien-être et sur la relation que tu as 
avec tes parents. 
II est important que tu répondes sincèrement aux questions afin que tes réponses reflètent réellement ce 
que tu penses et pour que l'on puisse obtenir un portrait fiable des adolescent(e)s d'aujourd'hui. Il n'y a pas 
de «bonnes» ou de «mauvaises» réponses, Ta participation est importante et très appréciée, mais elle est 
toujours volontaire, Tu peux te retirer du projet quand tu le veux. 
Nous te rappelons que tes réponses sont entièrement confidentielles. 
, Personne à l'école ne pourra savoir qui a répondu à ce questionnaire. 
Nous te remercions grandement de ton aide et de ta collaboration! 
© Université de Montréal, 2007 
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Consignes pour l'inscription des réponses au questionna'ire 
Réponds au crayon à mine ou au stylo noir ou bleu foncé. 
Pas de crayon fluorescent, ni de crayon feutre. 
Tu dois répondre au questionnaire en noircissant le cercle du choix de réponse qui te 
convient. 
Tu dois noircir le cercle au complet, mais SANS le dépasser: • 
Ce que TU NE DOIS PAS faire: ® o 
Exemple: 
Question numéro 1.1 du questionnaire: Quel âge as-tu? (exemple: 16 ans) 
12 ans ou moins 13 ans 14 ans 15 ans 16 ans 17 ans 18 ans ou plus 
o 0 o o • o 0 
Tu ne peux choisir qu'une seule réponse. 
Lis attentivement les questions et les réponses possibles. Avant de répondre, tu dois bien 
lire les choix de réponses pour ne pas te tromper. 
© Université de Montréal, 2007 
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SECTION 1 - Identification 
1,1 Quel âge as-tu ? 
12 ans ou moins 13 ans 14 ans 15 ans 16 ans 17 ans 18 ans ou plus 
o o o o o o o 
1.2 De quel sexe es-tu? 
Masculin Féminin 
o o 
1.3 Quel est ton niveau scolaire (si tu as des cours dans plus d'un niveau, indique celui dans lequel tu suis 
le plus de cours) ? (NE CHOISIS QU'UNE RÉPONSE !) 
1.4 
0 Sixième année du primaire 
0 Secondaire 1 
0 Secondaire 2 
0 Secondaire 3 
0 Secondaire 4 
0 Secondaire 5 
0 Je n'ai pas vraiment de niveau 
La majorité des cours que tu suis sont dans une classe .. , (NE CHOISIS QU'UNE RÉPONSE !) 
0 de sixième année du primaire 
0 régulière 
o spéciale (une classe pour aider les élèves qui ont des difficultés à l'école) 
o d'accueil, d'immersion, de langage (des classes pour les élèves qui sont des nouveaux arrivants au Québec 
et qui apprennent le français) 
o enrichie 
o de programme de type sports ou arts-études 
o de programme professionnel ou technique 
o d'éducation aux adultes 
© Université de Montréal, 2007 
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SECTION 2 - Expérience scolaire 
2.1 Au cours de cette année scolaire, quelles sont tes notes moyennes en français (au meilleur de ta 
connaissance) ? Si tes notes ne sont pas en pourcentage, réfère-toi à la feuille de consignes. 
Oà 36 à 41 à 46 à 51 à 56à 61 à 66 à 71 à 76à 81 à 86 à 91 à 96 à 
35% 40% 45% 50% 55% 60% 65% 70% 75% 80% 85% 90% 95% 100% 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
2.2 Au cours de cette année scolaire, quelles sont tes notes moyennes en mathématiques (au meilleur de ta 
connaissance) ? Si tes notes ne sont pas en pourcentage, réfère-toi à la feuille de consignes. 
Oà 36 à 41 à 46à 51 à 56 à 61 à 66 à 71 à 76 à 81 à 86 à 91 à 96 à 
35% 40% 45% 50% 55% 60% 65% 70% 75% 80% 85% 90% 95% 100% 
0 0 0 0 0 0 0 0 '0 0 0 0 0 0 
2.3 En pensant à tes notes scolaires, comment te classes-tu par rapport aux autres élèves de ton école 
gui ont ton âge? 
Je suis parmi 
les moins bons 
o 
Je suis plus faible Je suis dans la 
que la moyenne moyenne 
o 0 
Je suis plus fort Je suis parmi 
que la moyenne les meiJ/eurs 
o 0 
2.4 Jusqu'à quel point est-ce important pour toi d'avoir de bonnes notes? 











2.5 Si cela ne dépendait que de toi, jusqu'où aimerais-tu continuer d'aller à l'école plus tard? 
Cela ne me fait rien, Je ne veux pas terminer Je veux terminer Je veux terminer le 
ne me dérange pas le secondaire le secondaire CÉGEP ou l'université 
0 0 0 0 
2.6 Aimes-tu l'école? 
Je n'aime pas du tout l'école Je n'aime pas l'école J'aime l'école J'aime beaucoup l'école 
0 0 0 0 
© Université de Montréal, 2007 
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Voici quelques questions sur ce que tu penses de l'école, comment tu te perçois 
comme élève. Voilà comment répondre ... 
Imaginons la phrase suivante: 
1 2 3 4 5 6 7 
Je m'ennuie quand je suis seul(e)"""""""", Jamais o 0 0 0 0 0 0 Toujours 
À une extrémité tu as « Jamais» et à l'autre tu as l'opposé « Toujours ». En ce qui te concerne, est-ce que tu 
t'ennuies jamais... rarement... souvent... toujours ? Noircis le cercle qui te convient le plus, celui qui se 
rapproche le plus de ce que tu penses, spontanément. Ne noircis qu'un seul cercle. 
Attention - les choix de réponses changent, sois attentif! 
1 2 3 4 5 6 7 
2.7 Ce qu'on fait à l'école me plaît"""""""""" Pas du tout 0 0 0 0 0 0 0 Tout à fait 
2.8 Par rapport aux autres élèves de ta classe 
en mathématiques, où est-ce que tu te Parmi les plus Parmi les plus 
situes 7,.""".,.,."""".""""""".,.""""""., faibles 0 0 0 0 0 0 0 forts 
2.9 Quelle est l'utilité du français pour ton 
avenir 7,.".,.,." ...... "" ................. """""" .. Très faible 0 0 0 0 0 0 0 Très grande 
2.10 Par rapport aux autres élèves de ta classe Parmi les plus Parmi les plus 
en français, où est-ce que tu te situes 7""". faibles 0 0 0 0 0 0 0 forts 
2.11 Combien d'efforts es-tu prêt(e) à consacrer 
aux mathématiques 7"" ... """"" ... """""". Très peu 0 0 0 0 0 0 0 Beaucoup 
2.12 Je me fais du souci pour les contrôles (tests) 
de mathématiques ........ """ ....... "" .... "" .. " Jamais 0 0 0 0 0 0 0 Toujours 
1 2 3 4 5 6 7 
2.13 Comment juges-tu tes habiletés en 
mathématiques 7 ... """"" .. " .... " ................ Très faibles 0 0 0 0 0 0 0 Très bonnes 
2.14 À l'école, je consacre le moins de temps 
possible aux activités qui ne comptent pas Tout à fait en Tout à fait 
dans la note." ..... " .. """"""" .. "" .............. désaccord 0 0 0 0 0 0 0 d'accord 
2.15 Combien de temps es-tu prêt(e) à consacrer 
au français 7 .. " ..... "" ....... " ........... """ .. " .. Très peu 0 0 0 0 0 0 0 Beaucoup 
2.16 Il est important de réussir en 
mathématiques ...... "" .................. " .. " .. " ... Pas du tout 0 0 0 0 0 0 0 Tout à fait 
2.17 Je trouve que je suis bon(ne) en français"". Pas du tout 0 0 0 0 0 0 0 Tout à fait 
2.18 Il est nécessaire de réussir à l'école pour Tout à fait Tout à fait 
être heureux dans la vie""""."""""""""" faux 0 0 0 0 0 0 0 vrai 
2.19 Comment juges-tu tes habiletés en 
français 7 .............. " ........... """"" ...... " .. ". Très faibles 0 0 0 0 0 0 0 Très bonnes 
© Université de Montréal, 2007 
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2.20 Combien de temps es-tu prêt(e) à consacrer 
aux mathématiques 7................................. Très peu 
2.21 J'aime l'école............................................. Jamais 
2.22 J'ai des difficultés en mathématiques........... Jamais 
2.23 Ceux qui sont bons en français trouvent plus Tout à fait 
facilement un emploi.................................. faux 
2.24 Lorsqu'on fait un contrôle (test) en français, 
j'ai peur de rater....................................... Jamais 
2.25 Combien d'efforts es-tu prêt(e) à consacrer 
au français 7.............................. ............... Très peu 
2.26 J'ai du plaisir à l'école................................. Jamais 
2.27 Je trouve que je suis bon(ne) en 
mathématiques......................................... Pas du tout 
2.28 À l'école, je suis prêt(e) à travailler fort 
seulement quand je suis sûr(e) d'avoir des Tout à fait en 
notes élevées............................................ désaccord 
2.29 Pour avoir une place dans la société, il est Tout à fait 
important de réussir à l'école...................... faux 
2.30 J'ai des difficultés en français.... ............ ...... Jamais 
2.31 Ce que nous apprenons en classe est 
intéressant................................................ Pas du tout 
2.32 Pour trouver un emploi, il est important de Tout à fait 
bien réussir en mathématiques................... faux 
2.33 Combien d'énergie es-tu prêt(e) à consacrer 
au français 7............................................. Très peu 
2.34 Est-ce que tu réussis bien les activités en 
mathématiques 7....................................... Jamais 
2.35 Est-ce que tu réussis bien les activités en 
français 7.................................................. Jamais 
2.36 À l'école, je fais seulement ce qui est Tout à fait en 
obligatoire................................................ désaccord 
2.37 J'ai envie d'approfondir ce qu'on fait en 
mathématiques......................................... Jamais 
2.38 Je suis fièr(e) de moi quand je peux 
montrer aux autres que je suis Tout à fait 
intelligent(e)............................................. faux 
2.39 Je suis content(e) de moi lorsque je fais Tout à fait 
moins d'erreurs que les autres.............. ...... faux 
© Université de Montréal, 2007 
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1 2 3 4 5 6 7 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
1 2 3 4 5 6 7 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 000 
o 0 0 0 0 0 0 
o 0 0 0 000 









Tout à fait 
Tout à fait 
d'accord 
Tout à fait 
vrai 
Toujours 
Tout à fait 





Tout à fait 
d'accord 
Toujours 
Tout à fait 
vrai 
Tout à fait 
vrai 
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1 2 3 4 5 6 7 
2.40 Je suis fièr( e) de moi quand mon travail Tout à fait Tout à fait 
plaît à l'enseignant(e) ................................ faux 0 0 0 0 0 0 0 vrai 
2.41 Je suis fièr(e) de moi quand j'obtiens une Tout à fait Tout à fait 
meilleure note que mes ami(e)s .................. faux 0 0 0 0 0 0 0 vrai 
2.42 Je suis nerveux(se) pendant les contrôles 
(tests) ...................................................... Jamais 0 0 0 0 0 0 0 Toujours 
2.43 À l'école, je fais de mon mieux même 
lorsque le travail demandé ne compte pas Tout à fait en Tout à fait 
dans la note .............................................. désaccord 0 0 0 0 0 0 0 d'accord 
2.44 Je suis très enthousiaste lorsque le travail à Tout à fait Tout à fait 
faire est assez difficile ................................ faux 0 0 0 0 0 0 0 vrai 
2.45 Souvent, je n'ai pas envie d'arrêter de Tout à fait Tout à fait 
travailler à la fin d'un cours ........................ faux 0 0 0 0 0 0 0 vrai 
2.46 Je suis très content(e) quand j'apprends 
quelque chose de nouveau qui a du sens ...... Pas du tout 0 0 0 0 0 0 0 Tout à fait 
2.47 Depuis le début de l'année scolaire, combien de jours d'école as-tu manqués parce que tu n'avais pas 
envie d'y aller ou parce que tu avais quelque chose de plus important ou de plus intéressant à faire? 
1 jour 




Entre Entre Entre Entre 
3 et S 6 et 8 9 et 11 12 et 14 
jours jours jours jours 
o o o o 
Entre 










2.48 Durant les deux dernières semaines d'école, combien de jours as-tu manqués parce que tu n'avais pas 
envie d'y aller ou parce que tu avais quelque chose de plus important ou de plus intéressant à faire? 
1 jour S jours 
AUCUN ou moins 2 jours 3 jours 4 jours ou plus 
o o o o o o 
2.49 Durant les deux dernières semaines d'école, combien de fois as-tu manqué un cours de français parce 















S cours de 
français ou plus 
o 
2.50 Durant les deux dernières semaines d'école, combien de fois as-tu manqué un cours de mathémathiques 
parce que tu n'avais pas envie d'y aller ou parce que tu avais quelque chose de plus important à faire? 
1 cours 
AUCUN de maths 
o 0 











S cours de 
maths ou plus 
o 
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Attention! Les questions suivantes portent sur la lecture en général. N'oublie 
pas que la lecture ce n'est pas seulement quand tu lis des romans ou des textes 
à l'école, mais c'est aussi quand tu lis sur Internet, dans des revues, dans un 
livre d'instructions pour un jeu, etc. 
Dirais-tu gue ... 
2,51 Je lis mieux maintenant qu'avant.."""""""""", 
2.52 Je me sens à l'aise quand je lis""""""""""""" 
2.53 La lecture va me servir souvent dans ma vie 
d'adulte .......................................................... . 
, 
2.54 Pour moi, lire est plus facile qu'avant..""""""". 
2.55 La lecture est une perte de temps""""""""""" 
2.56 Ceux qui sont bons en lecture trouvent plus 
facilement un emploi""."" .. " ....... "" ..... """" .. . 
2.57 Je me sens bien quand je lis""""""""""""""" 
2.58 Je comprends mieux ce que je lis que je ne 
pouvais le faire avant"""""""""""""""""""" 
2.59 J'ai des difficultés en lecture""""""""."""""". 
2.60 Il est très important pour moi de savoir bien lire. 
2.61 Je trouve que je suis bon(ne) en lecture"""""" 
2.62 J'ai du plaisir à lire""""""""""""""""""""". 
2.63 Pour trouver un emploi, il est important de 
savoir bien lire ...... " .... """""""""""" .. " ........ . 
Tout à fait En. 














Plutôt en Plutôt Tout à fait 
désaccord d'accord D'accord d'accord 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
2.64 Par semaine, en moyenne, combien de temps passes-tu à lire ~our tes études (lire des textes 
obligatoires, consulter des documents, des revues ou livres pour faire tes travaux, etc.) ? 
o à 30 Environ Environ Environ Environ Environ Environ Environ 8 heures 
minutes 1 heure 2 heures 3 heures 4 heures 5 heures 6 heures 7 heures et plus 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 
2.65 Par semaine, en moyenne, combien de temps passes-tu à lire ~our le ~Iaisir (des revues, des livres, 
des romans, des bandes dessinées, etc.) ? 
o à 30 Environ Environ Environ Environ Environ Environ Environ 8 heures 
minutes 1 heure 2 heures 3 heures 4 heures 5 heures 6 heures 7 heures et plus 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 
© Université de Montréal, 2007 
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2,66 Depuis le début de l'année scolaire, est-ce que tu t'es impliqué(e) dans une activité parascolaire 
organisée par l'école ou en collaboration avec l'école (sport, danse, théâtre, échecs, photo, etc.) ? 
o Non, parce que ça ne me tente pas 
o Non, parce qu'il n'y a pas d'activités parascolaires organisées par mon école 
o Oui, dans une activité 
o Oui, dans deux activités 
o Oui; dans trois activités ou plus 
2.67 Depuis le début de l'année scolaire, combien d'heures par semaine consacres-tu en moyenne à des 
activités parascolaires qui sont organisées par l'école ou en collaboration avec l'école (sport, danse, 
théâtre, échecs, photo, etc.) ? 
o Il n'y a pas d'activités parascolaires organisées par mon école 
o Je ne participe pas aux activités parascolaires 
o Environ 1 heure par semaine 
o Environ 2 heures par semaine 
o Environ 3 heures par semaine 
o Environ 4 heures par semaine 
o 5 heures ou plus par semaine 
2.68 Travailles-tu en dehors de l'école pour faire de l'argent? 
0 Non 
0 Occasionnellement 
0 1 à 3 heures par semaine 
0 4 à 8 heures par semaine 
0 9 à i5 heures par semaine 
0 16 à 20 heures par semaine 
0 21 à 25 heures par semaine 
0 Plus de 25 heures par semaine 
2.69 En moyenne, combien as-tu d'argent par semaine (travail et argent de poche) ? 
0 Moins de $10 
0 Entre $10 et $25 
0 Entre $25 et $50 
0 Entre $50 et $75 
0 Entre $75 et $100 
0 Plus de $100 
© Université de Montréal, 2007 
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2.70 Ton école peut t'offrir de l'aide lorsque tu rencontres des difficultés scolaires (ex. : parce que tu as de 
mauvaises notes) ou personnelles (ex. : des problèmes avec des amis, avec la drogue, avec ta famille, 
etc.). 
Est-ce que tu as reçu un de ces types d'aide cette année? Si oui, tu peux noircir plusieurs types 
d'aide. 
o Je n'ai pas reçu d'aide pour des difficultés scolaires ou personnelles 
o J'ai été parrainé par un(e) autre élève (ex. mentorat, parrainage, pairs aidants, etc.) 
J'ai rencontré à l'école ... 
o Un(e) psychologue 
o Un(e) psychoéducateur(trice) ou un(e) éducateur(trice) spécialisé(e) 
o Un(e) orthopédagogue 
o Une e) orthophoniste 
o Une e) conseiller( ère) en orientation 
o Un(e) enseignant(e) hors des heures de classe 
o Le(la) directeur(trice) ou le(la) directeur(trice) adjoint(e) 
o Un(e) travailteur(se) social 
J'ai participé, à l'école ou par l'entremise de l'école, à des activités ... 
o D'aide aux devoirs 
o De récupération 
o D'information ou d'aide sur la consommation de cigarettes, de drogue ou d'alcool, etc. 
o D'information ou d'aide sur le suicide, le .J.tmu, "anorexie, etc. 
o D'information ou d'aide sur la violence, !'intimidation, etc. 
o Pour m'aider à mieux étudier ou apprendre 
o Pour m'aider à régler des problèmes dans mes relations avec !es autres (élèves, adultes, parents). 
o Pour m'aider à me motiver à !'école 
Voici une liste de réflexions que certains élèves associent à l'idée d'abandonner 
l'école. Remplis le cercle qui correspond à ton opinion à ce sujet. 
Totalement. Plus ou Plus ou Tôtalement 
d'accord moins moins en en d'accord désaccord déSaccord 
2.71 Je pourrais enfin faire ce que je veux si j'abandonnais l'école ................ 0 0 0 0 
2.72 Mes parents seraient d'accord si je lâchais l'école pour aller travailler .... 0 0 0 0 
2.73 Je n'aurais plus de conflits avec les adultes si je lâchais l'école .............. 0 0 0 0 
2.74 Mes ami(e)s seraient d'accord avec moi si j'abandonnais j'école ............ 0 0 0 0 
2.75 Si j'abandonnais mes études, je pourrais aller travailler et gagner de 
l'argent ........................................................................................... 0 0 0 0 
© Université de Montréal, 2007 
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Totalement Plus ou Plus ou Totalement 
d'accord moIns moins en en d'accord désaccord désaccord 
2.76 En abandonnant l'école, je ferais quelque chose qui est bon pour moi. ... 0 0 0 0 
2.77 Si j'abandonnaiS l'école, je pourrais mieux aider ma famille .................. 0 0 0 0 
2.78 Si j'arrêtais d'aller à l'école, j'arrêterais aussi de vivre des échecs ......... 0 0 0 0 
2.79 J'aurais un problème de moins si j'abandonnais l'école ......................... 0 0 0 0 
2.80 Je serais plus heureux(se) en abandonnant l'école ............................... 0 0 0 0 
2.81 C'est important pour moi d'obtenir un diplôme secondaire en formation 
générale ou en formation professionnelle ...................... : ..................... 0 0 0 0 
2.82 J'aurais moins tendance à faire des mauvais coups si je n'allais pas à 
l'école ............................................................................................. 0 0 0 0 
2.83 Selon tes désirs, jusqu'où penses-tu poursuivre tes études? (NE CHOISIS QU'UNE RÉPONSE!) 
o J'arrêterai avant la fin de mes études secondaires 
o Je terminerai mes études secondaires en formation générale (DES) 
o Je ferai des études secondaires en formation professionnelle au secondaire (DEP) 
o Je ferai des études en formation technique au collégial (DEC) 
o Je ferai des études universitaires. 
2.84 Si tu tiens compte de tes résultats scolaires, jusqu'où penses-tu poursuivre tes études? (NE CHOISIS 
QU'UNE RÉPONSE!) 
o J'arrêterai avant la fin de mes études secondaires 
o Je terminerai mes études secondaires en formation générale (DES) 
o Je ferai des études secondaires en formation professionnelle au secondaire (DEP) 
o Je ferai des études en formation technique au collégial (DEC) 
o Je ferai des études universitaires. 
2.85 As-tu déjà sérieusement pensé à abandonner l'école ? ........................ . 
2.86 Penses-tu sérieusement abandonner l'école d'ici les 6 prochains mois ? 
2.87 Penses-tu sérieusement abandonner l'école d'ici les 3 prochains mois ? 
2.88 Penses-tu sérieusement abandonner l'école d'ici 30 jours ? ................ . 
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MES ENSEIGNANTCE1S ET MOI 
La section suivante porte sur tes expériences avec les profs en général. Évalue à 
quel point les énoncés suivants s'appliquent à ton cas personnel. Ne te concentre 
pas sur ta relation avec un prof en particulier, mais bien sur l'idée globale que tu 
as de tes relations actuelles avec l'ensemble de tes profs. 
Attention! Neutre: cela veut dire que tu n'es pas certain(e). 
Cela s'applique à moi ... 
2.89 Je partage des relations chaleureuses et amicales avec les 
profs .............................................................................. . 
2.90 Je suis souvent en conflit avec les profs ............................ .. 
2.91 Je parle spontanément de moi avec les profs .................... .. 
2.92 Je me mets facilement en colère contre les profs ................ . 
2.93 Parfois, j'ai l'impression d'être traité(e) injustement par les 
profs .............................................................................. . 
2.94 Il faut beaucoup d'énergie à un prof pour discuter et 
négocier avec moi .................................................... ' ...... .. 
2.95 J'éprouve de la difficulté à bien m'entendre avec les profs .... 
Cela s'applique à moi ... 
2.96 Il m'arrive de penser à mes profs quand je ne suis pas à 
l'école ............................................................................ . 
2.97 Je partage parfois mes sentiments et mes expériences 
personnelles avec un prof ................................................. . 
2.98 Je me sens proche des profs et je leur fais confiance .......... . 
2.99 En général, je n'aime pas beaucoup les profs .................... .. 
2.100 Je ne me sens pas respecté( e) par les profs ...................... .. 
2.101 Il m'arrive parfois de passer un peu de mon temps libre 
avec un prof ................................................................... . 
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SECTION 3 - Mes ami(e)s et moi 
Cette section du questionnaire concerne tes meilleur{ e)s amie e)s. Le terme 
«meilleur{e)s ami{e)s » veut dire les ami{e)s que tu vois souvent et en qui tu as 
vraiment confiance, ceux à qui tu peux te confier, tes vrai{e)s ami{e)s. 
3,1 Combien as-tu de meilleur(e)s ami(e)s, de vrais ami(e)s ? 
10 et 
Aucun 1 2 3 4 5 6 7 8 9 plus 
o 0 o o o o o o o o 0 
3.2 Habituellement, combien d'heures par semaine passes-tu à faire des activités avec tes meilleur(e)s 
ami(e)s? 
o 1 ou 2 heures chaque semaine 
o Plusieurs heures chaque semaine 
o Beaucoup d'heures chaque semaine 
o Je ne fais jamais d'activité avec mes meilleur(e)s ami(e)s 
3.3 Habituellement, combien d'heures par semaine passes-tu à discuter, à parler avec tes meilleur(e)s 
ami(e)s? 
o 1 ou 2 heures chaque semaine 
o Plusieurs heures chaque semaine 
o Beaucoup d'heures chaque semaine 
o Je ne discute jamais avec mes meilleur(e)s ami(e)s 
LES AMICE1S À L'ÉCOLE 
',. " >,.,; " 
Pas très Un peu, Assez', Très " ~ " 
vrai vrai vrai vrai ',',<-
'} 
3.4 Je me sens seul(e) à l'école ............................................................... 0 0 0 0 
3.5 C'est difficile de trouver dans mes classes d'autres élèves qui m'aiment. 0 0 0 0 
3.6 Je n'ai personne avec qui jouer ou avec qui me tenir à l'école ................ 0 0 0 0 
3.7 Je suis seul(e) à l'école ...................................................................... 0 0 0 0 
3.8 Je n'ai pas d'ami(e)s dans mes classes ................................................ 0 0 0 0 
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MES AMICE1S ET L'ÉCOLE 
3,9 Mes meilleur(e)s ami(e)s aiment l'école""""""""""""""""""""""" 
3,10 Mes meilleur(e)s ami(e)s trouvent important d'aller à l'école"""""""", 
3,11 Mes meilleur(e)s ami(e)s parlent souvent de lâcher l'école"""""""""" 
3,12 Mes meilleur(e)s ami(e)s ont de bonnes notes à l'école"."""""""., ...... 
3.13 Plusieurs de mes meilleur(e)s ami(e)s ont doublé une année""."""" .. " 
3.14 Mes meilleur(e)s ami(e)s ne vont plus à l'école"""""""""""""""".". 
3.15 Mes meilleur(e)s ami(e)s travaillent fort à l'école (étudier, faire leurs 
d evoi rs, etc.)."".,.""".,.,,,.,.,,.,.,., .. ,,,, .... ,,,, ... ,,.,,,,,,,,,,,, ...... ,,,,,,,, ..... ,, 
3.16 Je parle de l'école avec mes meilleur(e)s ami(e)s""""."""""""""""" 
Pas vrai 
du tout 
3.17 Si je n'arrive pas à comprendre comment faire quelque 
chose à l'école, mes ami(e)s me montrent comment...""."" o 
3.18 Si j'ai un problème à l'école ou à la maison, je peux en 
parler à mes amie e)s ............. """"""""" .... """ ... " .... """ 
3.19 Quand j'ai à faire quelque chose qui est difficile à l'école, je 
peux compter sur mes amie e )s"""""".""".""""""""."." 
3.20 Mes ami(e)s m'aideraient dans mes tâches scolaires si j'en 
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Faux Plutôt Plutôt Vrai faux vrai 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
Très peu Un peu Pas mal Très vrai· vrai vrai vrai 
o o o o 
o o o o 
o o o o 
o o o o 
3.21 Mes meilleur(e)s ami(e)s auraient pu avoir du trouble avec la police à cause de leurs mauvais coups. 
Tout à fait En Tout à fait 
en désaccord désaccord Indécis D'accord d'accord 
o 0 0 0 0 
3.22 Est-ce que tes mèilleur(e)s ami(e)s prennent de la drogue?' 
De temps Quelques 
Jamais en temps fois Souvent Toujours 
o 0 0 0 0 
3.23 Combien de tes meilleur(e)s ami(e)s ont été arrêté(e)s et amené(e)s au poste de police parce qu'ils 
avaient fait des mauvais coups? 
Aucun Un ou deux Plusieurs Beaucoup 
o 0 0 0 
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SECTION 4' - Mes expériences de vie 
Voici des comportements que des adolescents peuvent avoir. Pour chacun des 
comportements, identifie ceux que tu as adoptés au cours des 12 derniers mois. 
Sois le plus honnête possible et n'oublie pas, tes réponses sont entièrement 
confidentielles ! 
Au cours des 12 derniers mois ... 
4.1 As-tu manqué l'école sans excuse valable ? ....................................... . 
4.2 As-tu dit à tes parents que tu refusais de faire ce qu'ils t'ordonnaient de 
faire ? ........ , ................................................................................... . 
4.3 As-tu pris et gardé quelque chose sans payer dans un magasin ? ......... . 
4.4 As-tu brisé ou détruit par exprès, à l'école, des instruments de 
musique, des articles de sport ou d'autres équipements ? ............. , ..... . 
4.5 Alors que tu étais fâché(e) contre quelqu'un, as-tu essayé d'amener les 
autres jeunes à détester cette personne?, ........................................ .. 
4.6 As-tu menacé de battre quelqu'un pour le forcer à faire quelque chose 
qu'il ne voulait pas faire? ............................................................... .. 
4.7 T'es-tu sauvé(e) de la maison pendant plus de 24 heures, plus d'une 
journée ? ....................................................................................... . 










4.8 T'es-tu battu(e) à coups de poing avec une autre personne ?............... 0 
. 4.9 As-tu vendu de la drogue (n'importe quelle sorte) ?.............................. 0 
4.10 As-tu brisé ou détruit par exprès, des choses qui ne t'appartenaient 
. pas ?............................................................................................. 0 
4.11 Alors que tu étais fâché(e) contre quelqu'un, as-tu dit de vilaines 
choses dans son dos?...................................................................... 0 
4 .12 As-tu flâné ou « niaisé » le soir lorsque tu étais supposée e) être à la 
maison ?......................................................................................... 0 
4.13 As-tu défoncé une porte ou une fenêtre et es-tu entré(e) quelque part 
pour y prendre quelque chose ?.......................................................... 0 
4.14 As-tu fait partie d'un groupe de jeunes (gang) qui fait des mauvais 
coups ?........................................................................................... 0 
4.15 As- tu dérangé ta classe par exprès ?................................................. 0 
4.16 As-tu utilisé une arme (bâton, couteau, fusil, roche ... ) en te battant 
avec une autre personne ?................................................................. 0 
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Au cours des 12 derniers mois ... 
4,17 As-tu utilisé ou vendu quelque chose que tu savais avoir été volé 7"""" 
4,18 Alors que tu étais fâché(e) contre quelqu'un, as-tu dit aux autres je 
ne veux pas de lui (d'elle) dans notre groupe 7"""""""""""""""""" 
4,19 As-tu manqué un cours pendant que tu étais à l'école 7"""""""""""" 
4,20 Alors que tu étais fâché(e) contre quelqu'un, as-tu répandu des 
rumeurs sur cette personne 7"",,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,, 
4,21 As-tu pris et gardé quelque chose de 100 $ et plus qui ne t'appartenait 
pas 7"""""""""""""""""""""""""",""""""""""""""""""""" 
4,22 As-tu utilisé des notes cachées ou d'autres moyens défendus pour 
tricher pendant un examen 7""""""",,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,, 
4,23 As-tu brisé par exprès quelque chose dans l'école (des vitres, sali des 
mu rs.,,) 7"""".""" ••• "".""" ••••••••••••• """ •••• " ••••••••• "" •••• "" ••••••••••• ". 
4.24 As-tu battu quelqu'un qui ne t'avait rien fait 7"""""""""""""""""". 
Au cours des 12 derniers mois ... 
4.25 As-tu pris part à des batailles entre groupes de jeunes (gangs) 7""""" 
4.26 As-tu porté une arme (une chaîne, un couteau, un fusil.,,) 7""""""""". 
4.27 As-tu pris et gardé quelque chose entre 10 $ et 100 $ qui ne 
t'appartenait pas 7 .... " ... " ......... " ................. " ........ """"""" ............ . 
4.28 As-tu répondu à un(e) enseignant(e) en n'étant pas poli 7"""""""""" 
4.29 As-tu pris et gardé quelque chose de moins de 10 $ qui ne 
t'appartenait pas 7 ........ "" .. """" .. " .............. """"" ...... " ........ """"" 
4.30 T'es-tu saoulé(e) avec de la bière, du vin ou d'autres boissons fortes 7" 
4.31 As-tu pris une automobile pour faire un tour, sans la permission du 
propriétaire 7 .................................................................................. . 
4.32 As-tu pris de la marijuana ou du hachisch (un joint, du pot) 7""""""". 
4.33 As-tu fait usage de stimulants (<< speed », « pep pills », « ecstasy », 
etc.) ou d'hallucinogènes (LSD, STP, pep, mescaline".) 7""""""""""" 
4.34 As-tu pris des "drogues dures" (héroïne, morphine, opium, crack".) 7"" 
4.35 As-tu pris de la cocaïne 7 .............................. " .. " .. " ......... "" ............. . 
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'(oici quelques questions sur ta consommation d'alcool, de tabac et de cannabis • 
• "'oublie pas, seule les réponses de l'ensemble des élèves nous intéressent, tes 
réponses personnelles ne seront pas analysées. 
4,36 Au cours des 12 derniers mois, combien de fois as-tu consommé de l'alcool (bière, vin et fort) ? 
Une ou Entre 3 Entre 6 Entre 16 Entre 31 Entre 61 Plus de 
Jamais deux fois et 5 fois et 15 fois et 30 fois et 60 fois et 100 fois 100 fois 
o o o o o o o 






Je ne consomme 
4à6 Plus de 6 pas d'alcool 
o o 0 
o 
4,38 À quel âge as-tu commencé à consommer régulièrement de l'alcool (1 fois par semaine pendant au moins 
un mois) ? 
Moins de 11 12 13 14 15 16 17 18 Plus de Je n'ai jamais consommé 
11 ans ans ans ans ans ans ans ans ans 18 ans régulièrement d'alcool 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
4,39 Au cours des 30 derniers jours, combien de fois as-tu bu cinq consommations d'alcool ou plus 
d'affilée? 
Entre 3 Entre 6 
Jamais 1 fois 2 fois et 5 fois et 9 fois 10 ou plus 
o o o o 0 0 
4.40 Au cours des 30 derniers jours, à quelle fréquence as-tu fumé des cigarettes? 
Moins d'une Moins d'une De 1 à 5 De 6 à 10 De 11 à 20 
Jamais par semaine par jour par jour par jour par jour 
o o o o o o 
Plus de 20 cigarettes 
par jour 
o 
4.41 À quel âge as-tu commencé à fumer quotidiennement la cigarette (au moins 1 chaque jour) ? 
Moins de 11 12 13 14 15 16 17 18 Plus de 
11 ans ans ans ans ans ans ans ans ans 18 ans 
Je n'ai jamais fumé 
régulièrement de cigarettes 
o o o o o o o o o o o 
4.42 Au cours des 12 derniers mois, combien de fois as-tu pris du cannabis (pot, marijuana ou haschich)? 
Une ou Entre 3 Entre 6 Entre 16 Entre 31 Entre 61 Plus de 
Jamais deux fois et 5 fois et 15 fois et 30 fois et 60 fois et 100 fois 100 fois 
o o o o o o o o 
4.43 Lors d'une occasion typique de consommation de cannabis, combien fumes-tu de joints? 
Moins Un 
d'un joint joint 
o 0 
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4.44 À quel âge as-tu commencé à consommer régulièrement du cannabis (1 fois par semaine pendant au 
moins un mois) 
Moins de 11 12 13 14 15 16 17 
11 ans ans ans ans ans ans ans ans 
0 0 0 0 0 0 0 0 
Au cours des 12 derniers mois ... 
4.45 Est-ce que ta consommation de drogue ou d'alcool a nui 
à ta santé physique (problèmes digestifs, overdoses, infections, 
irritation nasale, blessures, etc,) 7""""""" ....... "".""""""" ... "" .. 
4.46 Est-ce que ta consommation de drogue ou d'alcool a nui 
à ta santé psychologique (anxiété, dépression, problèmes de 
concentration, pensées suicidaires) 7"""""""""""""""""""""". 
4.47 Est-ce que ta consommation a nui à tes relations familiales 7""" 
4.48 Est-ce que ta consommation a nui à une de tes amitiés ou à ta 
relation amoureuse 7.""" ..... "" .... "".""" .... """""""""" ..... " .. 
4.49 Est-ce que tu as eu des difficultés à l'école à cause de ta 
consommation (absences, suspension, notes, motivation, 
etc.) 7 ................................................. : ..................................... . 
4.50 Est-ce que tu as dépensé trop d'argent ou tu en as perdu 
beaucoup à cause de ta consommation 7"""""""""""""""""""" 
4.51 Est-ce que tu as commis un geste délinquant alors que tu avais 
consommé, même si la police ne t'a pas arrêté (volé, blessé 
quelqu'un, vandalisme, vendu de la drogue, conduit avec des 
facultés affaiblies, etc.) 7 .. """" ........... """ ........... """" .. "" ......... . 
4.52 Est-ce que tu as pris des risques alors que tu avais consommé 















etc.) 7 ...... "" ..... " ..... """" ...... "" ......... "" ....... """" .. """""......... 0 
4.53 Est-ce que tu as l'impression que les mêmes quantités ont 
maintenant moins d'effet sur toi 7""""""""""""""""""""""". 0 
4.54 Est-ce que tu as été préoccupé(e) par ta consommation ou tu 
as parlé de ta consommation à un intervenant 7"""""""""""""". 0 
4.55 Est-ce que tu as tenté de réduire ta consommation, mais sans y 
arriver 7 .... "" ........ " .............. """ ....... "" ... "" ...................... " .. ".. 0 
4.56 Est-ce que tu t'es bagarré(e) à cause de ta consommation 7""""" 0 
4.57 Est-ce que tu as eu des relations sexuelles non protégées ou 
que tu regrettais le lendemain à cause de ta consommation 7"". 0 
4.58 Est-ce que tu as été intoxiqué(e) à l'école 7""""""""""""""". 0 






















le n'al jamais consommé 
régulièrement de cannabis 



















Oui, à cause de ma 
consommation de 
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4,59 Au cours des 12 derniers mois, combien de fois as-tu consommé de l'alcool et du pot en même 
temps? 
lamais Une ou deux fois Plusieurs fois Très Souvent 
o o o o 
4,60 Au cours des 12 derniers mois, combien de fois as-tu consommé de l'alcool et d'autres drogues que du 
pot en même temps? 
lamais Une ou deux fois Plusieurs fois Très Souvent 
o o o o 
4.61 Au cours des 12 derniers mois, combien de fois as-tu consommé plus d'une drogue en même temps? 
lamais Une ou deux fois Plusieurs fois Très Souvent 
o o o o 
4.62 Selon toi, dans ton école, quelle est la proportion d'élèves qui consomment du pot? 
1 à 11 à 21 à 31 à 41 à 51 à 61 à 71 à 81 à Plus de 
Aucun 100/0 200/0 300/0 400/0 500/0 600/0 700/0 800/0 900/0 900/0 
o o o o o o o o o o o 
4.63 La première fois que tu as consommé de l'alcool, c'était pour quelles raisons? Tu peux choisir plus 
d'une réponse. 
0 Me sentir euphorique 0 Oublier mes problèmes 0 le n'ai jamais consommé 
0 0 
d'alcool 
Avoir du plaisir· Me « dégêner » 
0 Ne pas être rejeté(e) 0 Par révolte 
0 Passer le temps 0 Autre raison 
0 Par curiosité 0 le ne me souviens pas 
4.64 La première fois que tu as consommé du cannabis ou de la drogue, c'était pour quelles raisons? Tu peux 
choisir plus d'une réponse. 
0 Me sentir euphorique 0 Oublier mes problèmes 0 le n'ai jamais consommé 
0 Avoir du plaisir 0 Me « dégêner » 
de drogue 
0 Ne pas être rejetée e) 0 Par révolte 
0 Passer le temps 0 Autre raison 
0 Par curiosité 0 le ne me souviens pas 
4.65 As-tu déjà pris du MDMA (ecstasy) ? 
Oui, au cours des Oui, au cours des Oui, au cours 
lamais 30 derniers jours 12 derniers mois de ma vie 
0 0 0 0 
4.66 As-tu déjà pris du speed ? 
Oui, au cours des Oui, au cours des Oui, au cours 
lamais 30 derniers jours 12 derniers mois de ma vie 
0 0 0 0 
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SECTION 5 - Mes sentiments 
Les prochains énoncés décrivent comment tu as pu te sentir durant la dernière 
semaine. Lis attentivement chaque énoncé, puis noircis le cercle qui décrit le 
mieux la façon dont tu t'es sentie e) au cours des 7 derniers jours, aujourd'hui 
compris. 
Durant la dernière semaine (les 7 derniers jours) : 
5,1 J'étais dérangé(e) par des choses qui habituellement ne me dérangent 
pas, ................................................................................................. 
5.2 Je n'avais pas envie de manger; j'avais peu d'appétit ........................... 
5.3 Je me sentais aussi bon(ne) que les autres personnes .......................... 
5.4 Je sentais que je ne pouvais pas me défaire de mes idées noires même 
avec l'aide de ma famille ou de mes ami(e)s ....................................... 
5.5 J'avais de la difficulté à me concentrer sur ce que je faisais ................... 
5.6 Je me sentais déprimé(e) .................................................................. 
5.7 Je sentais que tout ce que je faisais me demandait un effort ................. 
5.8 Je me sentais plein(e) d'espoir vis-à-vis l'avenir .................................. 
5.9 Je sentais que ma vie était un échec ................................................... 
5.10 Je me sentais craintif(ve) ................................................................... 
5.11 Mon sommeil était agité ..................................................................... 
5.12 J'étais heureux(se) ............................................................................ 
Durant la dernière semaine (les 7 derniers jours) 
5.13 Je parlais moins que d'habitude ......................................................... . 
5.14 Je me sentais seul(e) ....................................................................... . 
5.15 Les gens n'étaient pas amicaux ...... : .................................................. . 
5.16 Je profitais de la vie ........................................................................ .. 
5.17 J'avais des crises de larmes .............................................................. . 
5.18 Je me sentais triste ......................................................................... .. 
5.19 Je sentais que les gens ne m'aimaient pas .......................................... . 
5.20 Je ne parvenais pas à « aller de l'avant » .......................................... .. 
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Noircis le cercle qui correspond à la fréquence à laquelle les choses suivantes 
t'arrivent. Souviens-toi, il n'y a pas de bonnes ou de mauvaises réponses. 
lamais Parfois Souvent Toujours 
5.21 J'ai peur quand je dois passer un examen ............................................ 0 0 0 0 
5.22 J'ai peur d'avoir l'air fou devant les autres ........................................... 0 0 0 0 
5.23 Je m'inquiète à l'idée de mal réussir mes travaux scolaires ................... 0 0 0 0 
5.24 Je m'inquiète de ce que les autres pensent de moi. .............................. 0 0 0 0 
5.25 J'ai peur si je dois parler devant la classe ............................................ 0 0 0 0 
SECTION 6 - Mes parents et moi. 
Nous voulons maintenant te poser des questions sur ta relation avec tes parents 
ou l'adulte (tutrice ou tuteur) avec qui tu vis. Si tes parents sont séparés, 
réponds aux questions en fonction du parent avec lequel tu passes la plus grande 
partie de ton temps. Identifie un choix qui correspond le mieux à ce que tu vis, à 
ce que\tu penses. 
6.1 Je peux (ou Je pourrais) compter sur ma mère ou mon père pour 
m'aider lorsque j'ai un problème personnel (ex. : peine d'amour, 
problème de drogue ou d'alcool) ....................................................... . 
6.2 Mes parents m'incitent à faire de mon mieux dans tout ce que je fais .. .. 
6.3 Mes parents m'incitent à avoir mes propres opinions .......................... .. 
6.4 Quand mes parents veulent que je fasse quelque chose, ils 
m'expliquent pourquoi ...................................................................... . 
6.5 Mes parents me permettent de faire des projets d'activités que je 
désire pratiquer (ou faire) ............................................................... .. 
6.6 Mes parents s'en aperçoivent lorsque je fais quelque chose de bien et 
ils me le disent. ............................................................................... . 
6.7 Mes parents se montrent fiers de moi lorsque je fais quelque chose de 
bien ................................................................................................ . 
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LA COMMUNICATION AVEC MES PARENTS 
Souvent Plusieurs De temps Jamais fols en temps 
6.8 Parles-tu avec tes parents de tes pensées et de ce que tu ressens ? ...... 0 0 0 0 
6.9 Tes parents te disent-ils ce qu'ils pensent et ce qu'ils ressentent (s'ils 
sont tristes, 'joyeux, choqués ... ) ? ...................................................... 0 0 0 0 
6.10 Quand tu ne sais pas pourquoi tes parents font des règlements, est-ce 
qu'ils t'en expliquent les raisons ? ....................................................... 0 0 0 0 
6.11 Quand tu ne sais pas pourquoi tes parents demandent certaines choses, 
est-ce qu'ils te les expliquent ? .......................................................... 0 0 0 0 
6.12 Tes parents semblent-ils se rendre compte de ce que tu penses, de ce 
que tu ressens (de ce qui te rend triste, joyeux, choqué ... ) ? ................. 0 0 0 0 
6.13 Avec tes parents, parles-tu de ce que tu vas faire quand tu seras plus 
vieu)Ç (vieille) ? ................................................................................. 0 0 0 0 
1 ou 2 Plusieurs Beaucoup 
Aucune heures heures d'heures chaque chaque chaque 
semaine semaine semaine 
6.14 En dehors des repas, combien d'heures par semaine tes parents 
passent-ils avec la famille ? ............................................................. . o o o o 
6.15 Habituellement, combien d'heures par semaine passes-tu à discuter, à 
parler avec tes parents ? ................................................................ .. o o o o 





y a-t-il un règlement chez toi portant sur ... 
6.16 L'heure où tu dois rentrer le soir ...................................................... .. 0 0 
6.17 Le temps consacré aux devoirs et leçons ............................................ . 0 0 
6.18 Les ami(e)s avec lesquels tu peux sortir ............................................ .. 0 0 
6.19 Si tu peux fumer .............................................................................. . 0 0 
6.20 La façon de dépenser ton argent ...................................................... .. 0 0 
6.21 Si tu peux boire de l'alcool. .............................................................. .. 0 0 
6.22 Le temps que tu passes à jouer à des jeux vidéo ou à aller sur Internet. 0 0 
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DANS LA VIE DE TOUS LES JOURS 
lamais À Souvent Continuellement l'occasion 
6.23 T'arrive-t-il d'être en désaccord avec tes parents ? ............................ .. 0 0 0 0 
6.24 Tes parents savent-ils où tu es quand tu es en dehors de la maison ? .. .. 0 0 0 0 
6.25 T'arrive-t-il de te chicaner avec tes parents ? .................................... .. 0 0 0 0 
6.26 Tes parents savent-ils avec qui tu es quand tu es en dehors de la 
maison ? ........................................................................................ . 0 0 0 0 
6.27 T'arrive-t-il de te chicaner avec tes parents au sujet de tes études, de 
l'école ? ......................................................................................... . 0 0 0 0 
MES PARENTS, L'ÉCOLE ET MOI 
Nous désirons maintenant connaître ta perception sur la participation de tes 
parents dans ton suivi scolaire à la maison et à l'école. Noircis le cercle qui 
correspond le mieux à ce qui s'est produit chez toi, depuis SEPTEMBRE DERNIER. 
Combien de fois, depuis septembre, un de tes 
parents a-t-il réalisé les actions suivantes? 
6.28 M'aide quand je ne comprends pas quelque chose dans mes travaux 
scolaires ......................................................................................... . 
6.29 Lorsque j'ai une mauvaise note à l'école, m'encourage à faire encore 
plus d'efforts .................................... " ............................................... . 
6.30 M'aide à faire mes devoirs quand je le demande ..... : .......................... .. 
6.31 Me félicite pour mes réalisations (ex. : résultats d'examen, de travaux 
ou d'autres activités) ..................... : ................................................. .. 
6.32 M'encourage dans mes activités scolaires .......................................... .. 
6.33 Discute avec moi des options (cours) à choisir pour l'an prochain ........ .. 
6.34 Assiste à des activités dans lesquelles je suis impliqué(e) à l'école 
(sports, pièce de théâtre, harmonie ... ) .............................................. .. 
6.35 M'aide à planifier mon temps pour ce que j'ai à faire (devoirs, travail, 
tâches familiales ... ) ......................................................................... .. 
6.36 Me questionne à propos de l'école (travaux, résultats d'examen, 
activités, ami(e)s, enseignant(e)s ... ) .................................................. . 
6.37 Me demande si j'ai fait mes travaux scolaires (devoirs ou études ... ) ....... 
6.38 M'interroge à propos de mes résultats scolaires ................................. .. 
6.39 Parle avec tous mes enseignant(e)s ................................................... . 
6.40 Rencontre un de mes enseignant(e)s ................................................ .. 
6.41 Va chercher mon bulletin à l'école ...................................................... . 
6.42 Assiste aux réunions du conseil d'établissement et/ou du comité d'école 
6.43 Va aux rencontres de parents à l'école ............................................... . 


















Quelques Souvent Très fols souvent 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
111111111111111111111111111111 
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Est-ce qu'il t'arrive ... ? 
6.44 De demander à un parent de t'écouter lire à voix haute quelque chose 
que tu as écrit ................................................................................. . 
6.45 De montrer à un parent quelque chose que tu as appris ou bien réussi ... 
6.46 De demander à un parent de te donner des idées pour une histoire ou 
un projet ......................................................................................... . 
6.47 D'inviter un de tes parents à accompagner ta classe lors d'une sortie ..... 
6.48 De demander à un parent de t'aider à étudier .................................... .. 
6.49 D'inviter un parent à assister à des activités dans lesquelles tu es 
impliqué(e) à l'école (sports, pièce de théâtre, harmonie ... ) ................ .. 































SECTION 7 - Caractéristiques des adolescent(e)s 
Voici une liste de caractéristiques que les adolescent( e)s manifestent plus ou 
moins souvent dans leur vie de tous les jours. Tout le monde peut être différent 
sur ces caractéristiques, il n'y a donc pas de bonnes ou de mauvaises réponses. 
Nous voudrions simplement que tu indiques à quel point chacune de ces 
caractéristiques s'applique à toi. Ne pense pas à des situations ou des personnes 
particulières, mais indique simplement à quel point tu manifestes ces 
caractéristiques habituellement. Noircis le cercle correspondant le plus à ce que 
tu es. 
7.1 Je parle beaucoup; j'exprime mon opinion ...................... .. 
7.2 Je remarque facilement les défauts des autres et les 
erreurs qu'ils font. ........................................................ .. 
7.3 Lorsque j'ai quelque chose à faire, je le fais du mieux que 
je peux; je ne le fais pas rapidement seulement pour m'en 
débarrasser .................................................................. . 
7.4 Je suis déprimée el, triste .............................................. .. 
7.5 Je suis original(e); j'aime penser aux différentes façons de 
voir les choses .............................................................. . 
7.6 Je suis réservé(e); j'ai de la difficulté à aller vers les 
autres .......................................................................... . 
7.7 Je suis serviable; j'aide et je rends service aux autres ....... 
7.8 Je suis négligent(e); je me fous des petits détails et je ne 
pense pas toujours avant d'agir .................................... .. 
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7.9 Je gère bien le stress; je suis capable de rester 
détendue e), « relaxe» ................................................. . 
7.10 Je suis curieux(se); je veux en apprendre plus sur des 
choses que je ne connais pas en lisant, en regardant des 
documentaires à la télévision ou en cherchant des 
informations sur internet ................................................ . 
7.11 Je suis plein(e) d'énergie et de vie; j'ai toujours envie de 
faire quelque chose ....................................................... . 
7.12 Je me dispute facilement; je commence des chicanes avec 
les autres ..................................................................... . 
7.13 Je suis fiable; lorsque je m'engage à faire quelque chose, 
on peut compter sur moi pour aller jusqu'au bout ............ .. 
7.14 Je suis tendu(e); je suis facilement stressé(e) à propos de 
plusieurs choses ............................................................ . 
7.15 Je suis ingénieux(se); j'aime réfléchir et je comprends 
rapidement les choses ................................................... . 
7.16 Je suis un(e) leader; je suis capable de convaincre les 
autres de faire quelque chose ou de les convaincre que j'ai 
raison .......................................................................... . 
7.17 Je suis indulgent(e) et compréhensif(ve); je pardonne 
facilement aux autres ................................................... .. 
7.18 J'ai de la difficulté à m'organiser; je suis en désordre; je 
laisse traîner mes choses un peu partout.. ...................... .. 
7.19 Je m'inquiète facilement à propos de plusieurs choses qui 
se passent dans ma vie .................................................. . 
7.20 Je suis rêveur(se); j'aime me perdre dans mes pensées .... 
7.21 Je suis calme et tranquille; je ne parle pas beaucoup ........ . 
7.22 Je fais confiance aux autres ............................................ . 
7.23 Je suis paresseux( se); je remets facilement les choses à 
plus tard ...................................................................... . 
7.24 Je ne me fâche pas facilement; je contrôle bien mes 
émotions ...................................................................... . 
7.25 Je suis inventif(ve); je suis capable d'imaginer différentes 
façons de régler un problème auxquelles d'autres 
personnes n'auraient pas pensé ...................................... . 
7.26 Je suis sûr(e) de moi; je m'affirme facilement et je dis ce 
que je pense ................................................................. . 
7.27 Je suis distant(e) et froid(e) avec les gens; je me méfie 
des autres .................................................................... . 
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7.28 Lorsque j'ai une tâche à accomplir, je persévère jusqu'à ce 
qu'elle soit terminée ...................................................... . 
7.29 Je suis d'humeur changeante; je passe facilement de la 
joie à la déprime ou de la joie à la colère ......................... . 
7.30 Je suis intéressé(e) aux arts; j'apprécie le dessin, la 
peinture, la sculpture, la littérature, etc ........................... . 
7.31 Je suis timide et gêné(e) avec les gens ........................... . 
7.32 Je suis gentil(le) et aimable avec les gens ....................... . 
7.33 Lorsque j'ai quelque chose à faire, je commence 
rapidement et je m'efforce de ne pas être en retard ......... . 
7.34 Dans une situation stressante, je reste calme; je contrôle 
ma nervosité ................................................................ . 
7.35 Je suis ouvert(e) aux différentes cultures, à leurs 
coutumes, leurs valeurs, leur langue, etc ......................... . 
7.36 Je suis sociable; j'aime être avec des gens et rencontrer 
de nouvelles personnes .................................................. . 
7.37 Je suis capable d'être impoli(e) et même méchant(e) avec 
les autres ..................................................................... . 
7.38 Lorsque j'ai quelque chose à faire, j'y pense bien avant de 
commencer, je planifie et je m'efforce de suivre mon plan 
jusqu'au bout ................................................................ . 
7.39 Je suis facilement nerveux(se) dans des situations qui me 
font peur ...................................................................... . 
7.40 J'aime réfléchir; j'essaie de comprendre des choses qui ont 
l'air compliquées ........................................................... . 
7.41 J'aime faire des activités qui procurent des sensations 
fortes; j'aime l'aventure ................................................. . 
7.42 Si c'est nécessaire, je suis prêt( e) à mentir et à manipuler 
les gens autour de moi afin d'obtenir ce que je veux ......... . 
7.43 Je suis distrait(e); j'ai de la difficulté à rester attentif(ve) 
et concentré( e) ............................................................. . 
7.44 Je manque de confiance en moi; je me sens inférieur(e) 
aux autres .................................................................... . 
7.45 Je m'intéresse à pleins de choses différentes; j'aime 
différents styles de musique, différents styles de films, 
etc ............................................................................... . 
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SECTION 8 - l'activité physique, le sport et moi 
Cette section vise à connaître la pratique d'activité physique et sportive chez les 
adolescents. La prochaine série de questions concernent les activités physiques que tu 
fais en général (vélo, hockey dans la rue avec des amis, baignade à la piscine municipale, 
etc.). Il n'est pas nécessaire que tu sois inscrit officiellement dans un sport pour dire que 
tu fais de l'activité physique. Par exemple, aller à l'école en vélo constitue une activité 
physique. 
8.1 Au total, pendant combien d'heures par semaine fais-tu de l'activité physique? 
Je ne fais pas 1 à 2 heures 3 à 5 heures 6 à 8 heures 9 à 11 heures 12 heures ou pius 
d'activité physique par semaine par semaine par semaine par semaine par semaine 
000 
Fais-tu tes activités physiques dans les 
endroits suivants: 
8,2 A l'école (gymnase, piscine, terrain aménagé, etc.) 1.. ...... 
8.3 Dans un parc, autour de chez-moi (patinoire, terrain de 
baseball, de basketball, dans la rue, etc.) ? .................... . 
8.4 Dans un centre communautaire ? .................................. .. 
8.5 Sur une piste cyclable ? ............... , ................................. .. 
8.6 Dans la nature (pour faire du ski, de la raquette, de la 
randonnée, etc.) ? ........................................................ , 
8.7 A la piscine municipale (intérieure ou extérieure) ? .......... .. 
8.8 Autre ? ....................................................................... . 


























Les prochaines questions concernent ta pratique de sports organisés. Par sport 
organisé, on entend toute activité physique impliquant la présence drun 
entraÎneur et encadrée par des règlements. Si tu pratiques plus d'un sport, tu 
devras te référer au sport qui est le plus important pour toi, soit parce que tu y 
consacres plus de temps, soit parce que tu réussis mieux. 
8.9 Pratiques-tu un sport organisé de façon régulière? 
Non, je ne pratique 
aucun sport 
o 
Oui, 1 fois 
par semaine 
o 
Oui, 2 fois par Oui, 3 fois par 
semaine semaine 
o 0 
Oui, 4 fois ou plus 
par semaine 
o 
, " , , • A 
SI TU AS REPONDU "NON" A LA OUESTION PRECEDENTE, ARRETE ICI. 
© Université de Montréal, 2007 
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8,10 Parmi les énoncés suivants, lequel décrit le mieux ce sport? (NE CHOISIS QU'UNE SEULE RÉPONSE !) 
o Sport d'équipe: exige à la fois une stratégie individuelle et collective (ex: hockey, football, rugby, 
water-polo, basketbal, volleyball). 
o Sport de duel ou combat: sport individuel combinant plusieurs gestes où l'on affronte un adversaire 
(ex: badminton, tennis, judo). 
o Sport qui implique la répétition constante d'un même geste (ex: course à pieds, aviron, cyclisme, 
ski de fond). 
o Sport qui implique la liaison de mouvements de difficulté variable et d'acrobaties (ex. gymnastique, 
patinage artistique, plongeon, nage synchronisée). 
o Sport d'adresse: demande de la précision principalement (ex. tir à la carabine, tir à l'arc, golf). 
o Sport dont la performance requiert un geste exécuté une seule fois (ex. lancer du poids, saut en longueur 
haltérophilie) . 
o Activité combinée: combinaison d'épreuves différentes (ex. décathlon, pentathlon, triathlon). 
8.11 Ta pratique de ce sport se fait majoritairement: 
o De façon individuelle 
o En équipe (trois personnes et plus) ou en duo 
8.12 À quel niveau pratiques-tu ce sport ? 
o Récréatif (pour le plaisir, sans compétition, compétition à l'intérieur de l'école) 
o Régional (compétitions locales, entre écoles, quartiers, villes) 
o Provincial (compétitions dans la province) 
o National (vise la compétition au pays) 
o International (vise la compétition avec d'autres pays) 
8.13 Depuis combien de temps pratiques-tu ce sport ? 
Moins d'un an 1 à 2 ans 3 à 4 ans 5 ans ou plus 
o o o o 
8.14 Dans quel contexte pratiques-tu ce sport ? 
o À l'école, en activité parascolaire o Dans une organisation ou un club sportif 
o À l'école, dans une des équipes officielles o Dans une activité organisée par ma ville 
Merci beaucoup de ta participation! 




SIAA - Sociodémo- 2003 (v1- 171202) Université de Montréal 
Élèves 
Hiver 2003 
Merci beaucoup d'avoir accepté de participer à notre recherche. 
Dans ce premier questionnaire, nous te demandons d'abord quelques informations sur toi et sur ta 
famille. Cela nous permettra de mieux connaître les élèves qui fréquentent cette école. Ensuite, 
nous t'inviterons à répondre à des questions qui sont posées à l'aide de dessins. Tu verras, c'est 
amusant. 
Nous te rappelons que tes réponses sont entièrement confidentielles_ Personne à l'école ne 
pourra savoir qui a répondu à ce questionnaire (as-tu bien retiré l'étiquette sur laquelle ton nom est 
inscrit ?). 
Il est important que tu répondes sincèrement aux questions afin que tes réponses reflètent 
réellement ce que tu penses. 
Ta participation est importante et très appréciée, mais elle est toujours volontaire. Tu peux te retirer 
du projet quand tu le veux. 
Nous te remercions de ton aide et de ta collaboration! 
Université de Montréal, 2003. 
ne pas remplir 0 0 • 0 0 
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Comment répondre au questionnaire 
/ Tu dois répondre au questionnaire en noircissant le cercle du choix de réponses qui te 
convient. 
EXEMPLE ... 
















17 18 ans 
ans ou plus 
o 0 
IMPORTANT tu dois noircir le cercle au complet, mais SANS le dépasser: 
• 
/ Lis attentivement les questions et les réponses possibles. Avant de répondre, tu dois 
bien lire le choix de réponses pour ne pas te tromper. 
Ce que TU NE DOIS PAS faire ... 
0)i~ 
ATTENTION 
Pas de crayon fluorescent, ni de crayon feutre. 
Réponds au crayon à la mine ou au stylo noir ou bleu foncé. 
ne pas remplir 0 0 • 0 0 
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2. De quel sexe es-tu? 
Masculin Féminin 
o o 
3. Travailles-tu en dehors des heures d'école pour faire de l'argent? 
À 1à3 4à8 9 à 15 16 à 20 
Non l'occasion heures par heures par heures par heures par 
semaine semaine semaine semaine 
0 0 0 0 0 0 
N'oublie pasl Tu dois noircir 
le cercle au complet, 
mais ne pas le dépasser. 
21 à 25 26 ou plus 
heures par heures par 
semaine semaine 
0 0 
4. Quelle est ta langue maternelle (c'est-à-dire la première langue que tu as apprise à la maison et que 
tu comprends encore)? 
Le français ............................................... . 
L'anglais .................................................. . 




5. Es-tu né(e) au Québec, ailleurs au Canada ou à l'étranger? 
Au Québec ....................................................... . 
Ailleurs au Canada ......................................... . 
À l'étranger ...................................................... . 
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6. À quelle(s) communauté(s) ethnique(s) ou culturelle(s) t'identifies-tu le plus? 
(Tu peux choisir plus d'une réponse si nécessaire.) 
Québécois francophone .............................................................................. . 
Québécois anglophone ............................................................................... .. 
Canadien francophone ................................................................................ . 
Canadien anglophone ..................................... , ............................................ . 
Autochtone du Canada (Amérindien, Inuit, Métis, etc.) ................................ . 
Antillaise ou des Caraïbes (Haïti, Jamaïque, etc.) ........................................ . 
Amérique latine ou Amérique du sud (Mexique, Chili, etc.) ........................ . 
Africaine (sauf le Maghreb) .......................................................................... . 
Maghreb (Algérie, Maroc, Tunisie, etc.) ...................................................... . 
Extrême-Orient (Chine, Japon, Corée, etc.) ........ ~ ........................................ . 
Asiatique du sud-est (Cambodge, Laos, Vietnam, Indonésie, etc.) .............. . 
Asiatique du sud (Inde, Pakistan, Bengladesh, etc.) .................................... . 
) 
Moyen-Orient, Proche-Orient (Arabie, Liban, Turquie, etc.) ...................... .. 
Europe de l'Ouest (Angleterre, France, Espagne, etc.) .............................. .. 
Europe de l'Est (Hongrie, République Tchèque, Roumanie, etc.) ................ . 
7. fos-tu des enfants? 
Non .......................................................... . 
Oui, un enfant ......................................... .. 
Oui, deux enfants ou plus ........................ . 
8. Est-ce que ton père ou ta mère est décédé(e) ? 
9. Est-ce que tes deux parents sont séparés? 
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10. Si tes parents sont séparés, depuis combien de temps le sont-ils? 
Mes parents ne sont pas séparés ............................ . 
1 an ou moins .......................................................... . 
2 ans ........................................................................ . 
3 ans ......................................................................... . 
4 ans ........................................................................ . 
5 ans et plus ............................................................ . 
Mes parents n'ont jamais vécu ensemble .............. .. 
11. Avec qui vis-tu le plus souvent? 
Avec mes deux parents ........................... . 
En garde partagée (tu passes le même 
nombre de jours chez ton père et chez ta 
mère) ....................................................... . 
Avec mon père seul ................................ .. 
Avec mon père et sa (son) partenaire ........ . 
Avec ma mère seule ............................... .. 
Avec ma mère et son (sa) partenaire .......... 
Avec des personnes de ma parenté ........ 
En famille d'accueil ................................ .. 
En foyer de groupe ................................ .. 
Seul en appartement .............................. .. 
En appartement avec des colocataires ..... 



















Les prochaines questions portent sur ta situation familiale. 
ne pas remplîr 
Si tu vis une garde partagée (tu passes un nombre égal de jours chez ton père et chez ta 
mère), tu réponds en pensant à la situation chez ta mère. 
Si tes parents sont séparés, tu réponds aux questions en pensant toujours à l'endroit où tu 
vis le plus souvent. 
00.00 
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12. Quelle langue parles-tu le plus souvent dans ta famille ? 
Le français ............................................... . 
L'anglais .................................................. . 




13. D~ms ta famille, combien as-tu de sœurs et de demi-sœurs? 
N'oublie pasl 
Si tu vis une garde partagée, 
tu réponds en pensant à 






2 3 4 sœurs 
sœurs sœurs et plus 
0 0 0 
14. Dans ta famille combien as-tu de frères et de demi-frères? 
Si tes parents sont séparés, 
tu réponds en pensant à 







15. Dans ta famille quel est ton rang parmi tous les enfants? 
Je suis le (la) seul(e) enfanL ....................................... .. 
Je suis le plus vieux lia plus vieille .............................. . 
Je suis le plus jeune lia plus jeune .............................. . 
Je suis le (la) deuxième ................................................ . 
Je suis le (la) troisième ................................................. . 
Je suis le (la) quatrième ................................................ . 











3 4 frères 
frères et plus 
0 0 
16. Combien de personnes à part toi habitent dans la maison où tu vis le plus souvent? 
o 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 et plus 
o o o o o o o o o o o 
ne pas remplir 00.00 
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17. Combien y a-t-il de pièces dans la maison où tu vis le plus souvent? (Ne compte pas la salle de bain.) 
o 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 et plus 
o o o o o o o o 
18. Dans la maison où tu vis le plus souvent, retrouve-t-on : 
Un lave-vaisselle .................................... .. 
Une chambre à toi seul ........................... .. 
Une connexion internet.. ........................ .. 
Des logiciels éducatifs ............................ . 
Un dictionnaire ........................................ . 
Une place tranquille où tu peux étudier .... 
Des livres. ................................................ . 
Des revues. .............................................. . 
Des bandes dessinées ............................. . 






















19. Dans la maison où tu vis Je plus souvent, combien y a-t-il : 
Aucun 1 
De téléphones (cellulaires inclus) ............. 0 0 
De téléviseurs ........................................... 0 0 
De calculatrices ........................................ 0 0 
D'ordinateurs ............................................ 0 0 
D'instruments de musique ....................... 0 0 
De véhicules motorisés (autos, motos, 
camions, etc.) ........................................... 0 0 
De salles de bain ...................................... 0 0 
ne pas remplir 0 0 • 0 0 
o o o 
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20. Combien de fois as-tu déménagé durant ta vie? 
Jamais 1 fois 2 fois 3 fois 4 fois 5 fois 6 et plus 
o o o o o o o 
21. Parmi tes frères et tes sœurs (ou demi-frères ou demi-sœurs, si tu vis avec eux) est-ce qu'il y en a 
qui ont déjà décroché de l'école pendant un mois ou plus? 
Oui Non 
o 0 
22. Toi-même, as-tu déjà décroché de l'école pendant un mois ou plus? 
Oui Non 
o 0 
23. Quel niveau de scolarité ton père et ta mère ont-il atteint? . 
(Ou les personnes avec lesquelles tu vis et que tu considères comme ton père et ta mère) 
Ton père Ta mère 
Primaire ........................................ 0 0 
Secondaire 1. ......••........................ 0 0 
Secondaire 2. ............•.......•..••...•.•. 0 0 
Secondaire 3. ................................ 0 0 
Secondaire 4. ................................ 0 0 
Secondaire 5. ................................ 0 0 
Collégial (CEGEP) ......................... 0 0 
Université ..................................... 0 0 
Je ne sais pas ............................... 0 0 
ne pas remplir 0 0 • 0 0 
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24. Quelle est l'occupation de ton père? 
Il travaille à plein temps (toute la journée, au moins 4 jours par semaine) .. 
Il travaille à temps partieL .......................................................................... . 
Il ne travaille pas présentement.. ................................................................ . 
25. Quel est l'emploi de ton père? 




a) Écris dans la case son emploi ... b) Écris dans la case l'endroit de son travail ... 
Exemple: commis-vendeur Exemple: dans un grand magasin à rayons 
"--------_II '-----__ 
26. Quelle est l'occupation de ta mère? 
Elle travaille à plein temps (toute la journée, au moins 4 jours par semaine). 
Elle travaille à temps partiel .......................................................................... . 
Elle ne travaille pas présentement.. .............................................................. .. 
27. Quel est l'emploi de ta mère? 




a) Écris dans la case son emploi ... b) Écris dans la case l'endroit de son travaiL .. 
Exemple: représentante Exemple: pour une compagnie d'assurance 
L-----_II '----__ 
ne pas remplir 00.00 
~ SIAA - Sociodémo- 2003 (v1- 171202) Université de Montréal 
ft Comment répondre aux questions de la prochaine section ... 
Sur chaque page, il y a des SETA 
Réponse: 
dessins. AI 
Dans chacun des dessins, il 2 
manque un morceau. 
3 
Des morceaux de remplacement t , J 4 
te sont proposés sous chaque ~ D ~ dessin. Il faut que tu trouves le 5 
morceau dont le motif • • , 
permettra de compléter le El 1 i) rK> f'iD 6 dessin. 
Tu vas ensuite noircir le cercle qui correspond à ton choix dans la section réponse. 
En regardant bien le dessin, tu t'apercevras que le morceau « 4» le complète. Tu vas 









Les dessins sont plus simples au début et se compliquent de plus en plus. Il n'y a pas d'attrape. Si tu 
portes bien attention aux dessins du début, tu trouveras les autres plus faciles. 
Essaie de trouver une réponse pour chacun des dessins, un à la fois, à partir du début jusqu'à la fin, 
sans retourner en arrière. 
Travaille à ton rythme: il n'y a pas de temps limite pour compléter tes réponses. Il est important que tu 
indiques une réponse à tous les dessins. Tu dois donc porter attention pour ne pas en oublier! 
C'est maintenant ton tour 1 
ne pas remplir 0 0 • 0 0 
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Réponse: 
Eu. 
6 0 0 1 0 
OD <1 2 0 
~ é:? 0 3 0 
4 0 
1 ' 1 ] .. 
,5 0 [ID [ID [ID [ID 6 0 
5 6 7 • 7 [ID [ID [ID rn 0 8 0 
Inscris ta date de naissance sur les lignes (ex. si tu es né(e) le 7 février 1988, tu écris 07 pour le 
jour, 02 pour le mois et 1988 pour l'année). Ensuite, noircis la bulle qui correspond au chiffre que 
tu as écri.t dans chacune des colonnes: 
Jour Mois Année 
1 9 
0) 0) 0) 0) • 0) 0) 0) 
CD CD CD CD CD CD CD CD 
CD CD CD CD CD CD CD CD 
0 0 0 0 0 0 0 0 
® ® ® ® ® ® CV ® 
(0 (0 (0 (0 (0 (0 (0 (0 
0 0 0 0 0 0 0 0 
(0 (0 ® ® ® ® ® ® 
® ® CV CV ® • ® ® 
CV CV CV CV CV CV CV CV 
ne pas remplir 0 0 • 0 0 
